F. | “ capturé sur 
EU pes L'entreprise de l'aménagement] ATID®. kr à chên 
Des projets de loi ont été présen- | magnifique exemple donné au monde Ms us) uk L de nûgs: en du 6 nt 
tés, dans les légisiatures des trois|de ls coopération de deux * grands juger ss Êer fort vent du vue les Jr. à 
bié. Des conimissions de contrôle du |288e# rares à l'heure actuelle entre près M. les trois dernières années à été de 26,- 
bié seront établies d'urgence dans |Paye . aux déni international, en ce acres; le rendement moyén 
ces proviucts; elles auront le droit} JM. Bennett dit qu'il st en fs- RE LS Son depuis dix ana e 646 de 17.14 quietes 
de permettre ou de restreindre 1a|veur de projet de canalisation, tôt Lartrerrour bg ere 2° à l'acre. En multipliant les deux, 6à 
; vente ou la livraison du blé dans!comme le chef actuel de l'oppost- Le v | déclaré pr : TR 
Jours provinces respectives. Ces mé-|tion libérate, tout comme l'était sir ae à Se Quinse pour cent de m8 
mes commissions agiront de concert | Wilfrid Laurier, yarce qu'il con-| seen pan mures dr LORS ES NN. Vas. pere NOR 
avec une autre commission nommée|sidère que cette entreprise serait à} es de pus usé + MUC OS de ton de 117,009,000 pour les Desses 
‘ par le gouvernement fédéral et les|l'avantage mutuel 4u Canada «os sécurité, principalement pr com à LS domestiques laisse 268,000,000 de mi : : 
souvernements provinciaux pour voirldus Ests-Ünit Le Saint-Laurent | RE ne parts se. ; 
-à ce que le Canada sccomplisse canalisé serait comme le trait d'u-| So  sutier ve. Les bourses de PUniveraité 
engagements qu'ils pris en signant|pion entre ouest et l'est de noire | Vu ue tonus age, 28 Aro L'hon R. A. Hoey a fait. votét 
bccord mondial du blé. continent. | apré des moin @e négeciats $80,000 pour permettre de payer 
Le Parlement fédéral sera donc] Cependant M. Bennett ne veut Le comité sénatorial des affaires entier les bourses universitaires 
éniement invité à voter une mesu-|faire aucun commentaire eur les | étrangères s'ent déciaré opposé à tou- les fonds ont disparu dans les dé: 
re législative &:ce même propos, de| motifs qui ont pu déterminer le|:. réduction des armements et à tout tourhernnte FOUR né 
façon. à ce que le gouvernement fé-| vote négatif du Sénat des Etais-|spsnion des prétentions françaises * Contre in-tans our le salaité 
déral soit autorisé à permettre ou 4 | Unis. ne veut rien dire non plus |sur ln sécurité, aussi longtemps que L'opposition s'est perinis ds Von 
Ge Dé où dobore ae en MVrRieon |contré les gens qui dans notre pays | r Allemagne réarmers. ds l'Union postal barder pendant une heure la taxe de 
Pour établir le contingentement D RS die md ee » cree: Drndes ages Ge l'Amécique du ne 6€ du Bus ot de vériirenbh. *- pra 
blé, M. Bennett dit l'on dd leur 0: Gr Chngrerrsegntent ed Genève — Le chancelier Adoïphe | l'Espagne, à dater Qu ler avril L'Ar- ie Ne 
S OURS es à MU le Hitler a été représenté comme un | gentine a été forcée de hausser ses ta- M. Queen à OMS, fan en GES 
compte des embiavures oro, nets! dé pabx Gins Un mise que tôt. ou tard, le gouvernement dé: 
quatre plus grands producteurs laurentienne su Mis slminies es vrait la supprimer: “Vous pouvez 
blé, le Canada, l'Australie, l'Argen-| M. Woodeworth et la guerre cine aan pour pas la supprimer cette-année ni l'an- 
tine et les Etats-Unis pour les an-| A l'occasion de l'examen des eré-| Re ou Semestre née prochaine, mais vous allez 18 
nées 1931, 1982 et 1933, de même que | dits du ministère de là Dépense na- La déteste rAleme- primer avant les roc sLec 
de la récolte dans ces mêmes pays tionale, M. Woodsworth a exposé sa se nantes Sn Don même si vous RE ee ) 
au cours des dix dernières années, |politique pacifiste. TR D Sims Mi. Suds veau par. la auité, au cs. où v 
La part de la Russie n'a pas ll trouve que, des crédits de | aouté de leur validité. 11 exprime gouvernement #ergit maintenu au 
définitivement établie mais Yon 95,000,000 pour le milice sont en | qyrune entente avec 1n Fran- peyroie” AD: Lie se Du 
, Pre que tels ne fers au-cours d'unftérés Ils sont d'autant plus exagé | Le de armements demeure M.. Clifford Barclay . (Springfield) 
nouveau congrès convoqué à Rome|'é Au nous n'avons pas de poll- |  ousihie. Aussitôt que le pro- - ne [Sem 2Dde si en, | 2 
pour le 5 avril. tique définie en matière militsire.| Je Qu Gsonrmement sers réçé, la récolte de l'année 1934-35 qui com- |}, taxe pont. » dans Pre: 
M. Bennett admet que son gou-|À Certains signes, on pourrait} SES nn crête, affirme til mence le ler août 1934 et finit 1! courant du gouvernement où dans ul 
vernement est intervenu pour éviter|‘70ire Que le Canada va entrer |à gues ses relations avec la Socié-' compte spécial M, MeLeoû répond 
un krach sur le marché du blé. Lel°°mme . d'autres! pays, dans la! +5 des nations. F- qu'elles sont remise au trésorier et 
gouvernement n’à fait de spécu-|°9urse aux armements, mais sans gouvernement ersées immédidtement fonds 
lation cependant. ” : que pareille politique ait été déci- Le à re 


La question des titres 


F 
pt À Vi 


, 


dée par le Parlement 


vier dernier, un discours du géné- 
ral MeNaughton, chef 
état-major. Celui-ci 


 " L. # Fu 


ministre du travail, et André Rivoilet, 
ministre des pensions. Les vétérans 
ont à leur tour pris l'offensive en 


de 1934 ne dépasse 285,000,00 de 
minots. 

40. Elle donne le pouvoir, en cas 
d'une récolte plus considérable, de 


rembourser aux 
Leod dit que les patrohs ont reçu 
instruction de ne pas déduire de taxe 


telle sorte qu'elle ne sera plus un or- | soient | réglementer les ventes des produc- quand ils <roiënt : 
seaux de blé par année mais de 292,-| ns les armements, à moins qu'il : pt ege nités parlementaires, afin que à de ibid dépassèra 
pes n'éssigte davtni Lo. 66 ‘pin ce gg oc des termes séa — M. Jules Pony, ancien | Plus rapidement punis les membres teurs au moyen d'une commission de | que le salaire üé , ne 


Trois députés ont faussé compa- 
gnie à leur parti, quand la majorité 
ministérielle à rejeté par 113 voix 
contre 94 la motion Mitchell qui au- 


pour rien dans l'histoire du monde. Le récent 

C'est peut-être dans les attribu- 
tions de notre chef d'état-major, no- 
te M. Woodsworth, de penser à 
l'amélioration des armements, 11 


a été mentionné comme un exemple 
de la bonne volonté de l'Allemagne 


à ne pas employer la force en aucune 
circonstance. 


pour eux. Le gouvernement n'a 


cv 6 
x ! : commission commune aux trois pro-|prévu ce cas et n'est pas armé 
rait empêché le premier-ministre de | © . .  — he. ns au péage ne venait à Montréal que mb ge ”  aéaquis é sr un A. MN vinces, ou wife commission réunissant | le combattre. re 
. , rlemen k ient ° - , trois année. 4 
M comm) è or apps | L'Université de Toronto ho- Es ._  Îies droits imposés sur certzins pro- |les trois provinces et le Dominion. 
tres. mneurs et récompenses | der de la politique militaire du Ca- er 5o. La loi autoriserait, en cas d'ap- 
" da norera le cardinal — Le Dr William-J. | uits. Cette décision à été dirigée par- 
re RE RTE Den PER :|ticulièrement contre, l'AMemagne. |Probetion unanime par les, quatre 
Ont fait cause commune avec les : Que fers I Canids? Villeneuve Mayo, médecin en chef de la Re gouvernements, l'établissement d'une 
Mbéraux, lés progressistes et les a- 1 l'on examine la situation mon- pur | Mayo, à Rochester, a déclaré que commission de vente du blé dans le 
srariens, qui tous ont appuyé la mo-|diale. la guerre apparait de nou-) À l'occasion des fêtes du quatriè-| meilleur moyen de prévenir le can-| Le traité du Saint-Laurent 
tion, plus deux 


conservateurs de 
l'Ontario, MM. Gsorge Spotton et L 
D. Cotnam, tandis que sir Eugène 


Fiset, libéral, se rangeait du  côté| doit faire dans le cas où la guerre] °® Droit, “noëbris cause”, à un mem. —— Legs ï traité æ 60. La loi vise à aider à amener la 
conservateur, ° éclaterait de nouveau. Dévons-nous| Pre éminent du Cansda Son choix San Gnivader—Haviren 159 perssn- ne cyait dl production de blé en 1984 plus en 
C'étah le proultre fois que ‘ielentrer dans ls course aux arme- s'est porté sur Son Eminence le car- nes ont été tuées, lorsqu'une explo- à la ratification an été de 46 harmonie avec la demande. 

scrutin donnait une pluralité del®ents, comme tant d'autres pays. |%2al 2-M-R Villeneuve, OML, ar-| sion de dynamite a presque -compilé- et de 42 pour, ce qui est Causes naturelles de réduction 
molas de tréhte au cabinet Bennett, |rous ingénier à trouver ées moyens de Québec. Ce litre bonorif- | tement détruit le port de La Libertad | Le cuis Ce vote est la Très vraisembiablement, des cau- 
la première fois aussi que les|de défense, plutôt que de rechercher | M Sera conféré au primat de l'Egiise F0 mière rebuffade pour ses naturelles vont se charger d'ef- 
“wbips” des deux partis poussatent|d'autres moyens pour assurer 1a [0% Canads le sept juin prochain. Uhe| Goethe, Allemagne — La police 2| EE u Duns deux communics-lfectuer clles-mêmes une réduction 
les députés à voter pour ou .contre| Paix du monde et notre propre sé- D out Cmemtreies de house prohibé les drôleries le compte |, au sénat, le président avait de-| considérable, car il est certain que 
une motion sur les titres selon qu'ils|curité? : amer du gouvernement. Les personnes Qui | us 1, ratification, mais l'opposi-|les sauterelles exerceront encore des 
étaient libéraux ou conservateurs. Le parlement canadien devrait a- propageront ces farces sont suscepti- ; 


M. Bennett à remis de l'avant son 
vieil argument que les titres bono- 
riliques étaient la reconnaissance 
des services rendus au pays M. 
Mackenzie King a répété que les Ca- 
nadiens n'aimaient généralement pas 
ces titres parce qu'ild établissaient 
des castes inadmissibles en régime 
démocratique, Il a d'ailleurs rap- 


veai comme ane chose fort  possi-|"® centenaire de la découverte du 
ble. Il serait à propos que le Ca-| Canads, l'université de Toronto a dé- 
nada décidât tout de suite ce qu'il] <idé de décerner un titre de Docteur 


voir le courage de faire face à ce}°® Que nous entendons faire Que 
p'oblèmie dés maintenant : II est'l'Empire sache quelle sera l'attitu- 
bien beau de voter des crédits mi-|de du.Canada, dans le cas . d'une 
litaires tantôt pour l'établissement | "Ouvelle guerre. 

d'un camp fei ou là, tantôt pour le] L'heure n'est plus aux attitudes 
maintien de tel ou tel régiment. Ce|2mbiguës  Décidons tout de suite 
n'est cependant pas une de ce que nous devrons faire en cas 
Un militaire canadien en vue dé-|de guerre. Soyods sincères et hon- 
clarait tout récemment, au Sénat, | rêtes 


défait au Sénat américain 


genre de celle de 1929, qui pourrait 
se composer du même personnel que 


blé et à pratiquer, si possible, d'au- 
tres cultures. - . 

La question, telle que posée de- 
vant la Chambre, n'est pas de savoir 
si l'accord international du blé est 
bon où mauvais. Cet accord, en ce 


pelé qu'en 1919, les députés, laissés 
libres de voter comme ils l'epten- 


que le Canada ne serait pas justi-| Si nous déclarons à la Grande- 
fiable, à l'occasion d'un nouveau |Bretagne que nous ne voulons plus 


A — 


Belgique et adressé à l'institut de Dominion, Mais il le sera plus équi- 
daient, sus yression de la part des|conflit, de faire tuer un seul de ces! Prendre part à ses conflits, ne nous | os je de M : York, 'R. 8. Copeland et K. Wagner, d'A le P Fe 
“whips", dvaient voté contre l'at-| soldats sur le champ de bataïli=|attendons plus cependant à ce que Ce srix ét dé à à qu out fait pencher la balance contre tablemen ü 7 coopér pans 
tribution de titres de noblesse. de l'Europe (le sénateur McRae, ler}ls Grande-Bretagne «e porte à notre ; la ratification provinces. agit donc décider 


Une fois lué la metion Mitchell, il 
passait eiñqg heures, et, çomme c'é- 
tait la dernière journée pour les pro- 
positions des députés, il fallait que 
la question des titres fût mise aux 
voix avant six heures, autrement. 
les Cormunes n'auraient pas pu la 
régler avant la prochaine session. 
L'un après l'autre, les députés con- 
servatehrs  »t progressistes se le- 
vaient pour faire de brefs discours. 
Finalement, vers 6 h: 45, les Com- 
munes rejelaient la motion Mitchell 

Le premier-ministre « réclamé 
l'autorisation de taire attribuer des 
titres surtout aux femmes d'oeuvres 


M. Bennett”a Lenu à faire une dé- 
claration à propos du vote douné par 


. LA 
1 


\ 


février. M. McRae est un ancien gé-|secours, si par basard nous étions 
héral de l'armée canadienne, de|menacés. 
1914,à 1918). Quatre aspects 

Le Canada et l'Empire La question militaire se pose 
Si le cas se présentait, serions-|POUr nous sous quatre aspects: De- 
vous grêts à nous. lancer À La dé-|vons-nous organiser tout seuls mo- 
fense de l'Empire, ainsi que üousitre propre . délense?  Devons-nous 
l'avons fait én 1914? C'est une} nous allier aux Etats-Unis? Devons- 
question à laquellé 11 s'agit de ré-|nous continuer notre association 
pondre tout de suite et honnète-|avee la Grande-Bretagne? Ne de- 
ment. On vient de déclarer au Sé-|vons-nonus pas plutôt accentuer no- 
nat que le Canada ne serait pas jus- 
tifiable, à l'ovcasion d'un noureeu 
conflit européen, de faire luer un 
seul de ses soldats. 
N'ottendons pas que la Grande- 
Bretagne soit en face d'un conflit 
pour sous décider. Déciarons dès 
maintenant et d'une faèon catégot- 


que, honnétement et publiquement, 


Woodsworth ét qu'il n'a je- 


confiance 
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se au lion 
. Paris—Le roi Alphonse XIII et ses 
compagnons dnt échappé à la mort 


rroutes se croisèrent, il se prirent l'un 


ke Li 


et l'autre pour des bandits qui cher- 


CR ———— 


- On va publier en France une 


“histoire du Canada : 


Paris — Le Comité National fran- 


:.Çais, pour la célébration du 4e cen- 


tenaire de la découverte du Canada, 


: vient de décider, dans sa dernière 


réunion, d'accorder sbn patronage à 
la publication d'une histoire du Ca- 
nada, qui sera publiée en juin 1934 et 
qui fera l'objet d'une édition parti- 
culière, destinée à être remise en 
prix par les villes aux élèves des 
écoles de France. | 

M. Gabriel Hanotaux, président du 
Comité National, le sénateur Honno- 
rat, président-adjoint, ont demandé 
à M. Firmin Roz, directeur de Ja 
Maison Canadienne, de bien vouloir 
términer cette histoire, Gont la pré- 
paration était commencée depuis plu- 
sieurs mois. 

lis ont, d'autre part, demandé à 
M. Sébastien OCharlety, membre de 
l'institut, recteur de l'Université de 
Parts, de bien vouloir la présenter au 


‘public français. 


Fr Cette préface a. été remise aux 


‘membres du Comité National Fran- 


Qais dors de sa dernière réunion et 


‘tlle figurera en tête. de d'Histoire 
du Canada de M. Firmin Roz. 


Il est à espérer qu'un grand nombre 
de’ municipalités tiendront à 7emet- 
tre en prix ce voiüme qui sera édité 
par l'éditeur Hartmann, 11, rue Cujas. 

a —— his 
Mort du prince Sixte de 
Bourbon de Parme 


Parisÿ--Le prince Sixte de Bourbon 
de Parme, frère de l'ancienne impéra- 
trice Zita de Hongrie qui entama des 
négociations de Mi paix durant la 
grande guere est décédé, 

Sixte de Bourbon de Parme, hui- 


‘ ième enfant du duc Robert, qui en 
“eut dix-huit, est né à Wartegg, en 


Suisse, le ler août 1856. Souvent, 
son enfance, il visita la France 
et'ses meilleurs souvenirs se rappor- 


" taient au château de Chambord où 


Le 


Pi 


son père allait passer la saison de 
ebasse. En 1905, le duc de Parme ré- 
solut d'envoyér le prince Sixte ache- 
ver ss études à Paris, comblant un 
voeu souvent exprimé par le jeune 
bomme. 11 y suivit les cours de l'E- 
cole des sciences politiques. | 

N'ayant pu, en. 1914, servir dans 
l'armée française, il réussit, avec s0n 
frère Xavier à entrer dans les bran- 
cardiers belges Les deux princes de- 
vinrent ensuite sous-lieutenants d'ar- 
tillerie. Lis furent décorés de la Croix 
de guerre français par le président 
Poincaré en 1917, akbrs qu'ils ve- 
naient d'être promus lientenants dans 
la “glorieuse boue des Flandres”. 


ET 


Stimules la Hile de Voire Foie 
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ces, au salut royal, Les légats, possé- 
dant un statut diplomatique, ont aus- 
si droit au salut royal selon leur rang 
diplomatique. : 

On ajoute que les tants du 
pape pourront rece hommages 
de respect exigés par leur rang. Us 
n'ont pas droit aux hotineurs tmilitai- 
res. 

SR ———— 


Une concurrence abolie en 
France 


Paris—L'abolition des magasins à 


testations à l'effet que Ces MABamDS 


tendaient à réduire le coût de la vie. |: 


Le Sénat s'était d'abord opposé à 
une mesure Aussi radicale; mais il 
a par la suite consenti à accepter une 
réglementation de ces magasins, sous 
la pression exercée par des milliers 
de petits marchands qui prétendent 
que les magasins à prix fixes les rui- 
ment tout simplerent en vendant à 
meilleur marché. 

DS. 0 mme 


Un journal qui fête son mil- 
lième anniversaire 


Paris —— La Gazette de Pékin’ 
vient: de célébrer son millième anni- 
versaire. Donc, cinq cents ans avapt 
que l'Europe connût l'imprimerie et 
sept cents ans avant que mparût, en 
Occident, la première feuille périodi- 
que, la Chine avait déjà son journal. 

Les premiers journaux européens 
furent des journaux dé langue alle- 
mande. Le ‘Journal de Francfort” 
date de 1615; Berlin eut son journal] 
en 1617; Nurembourg, en 1620, 

Le premier journal anglais date 
de 1622; le premier journal italien 
äe 1680; le premier journal français 
de 1631 seulement. C'est la fameuse 
“Gazette” de Théophraste Renau- 
dot. 

Toutes ces feuilles étaient hebdo- 
madaires. Paris ne devait avoir son 
premier quotidien que près d'un siè- 


‘ele et demi plus tard. Le ler janvier 


1777, le ‘‘Journal de Paris’ annon- 
ÇGait qu'il paraitrait tous les matins. 
Il faut dire .que Paris 
guère en la matière; depuis 1702, 
London avait le “Daily Courant’, 
qui, comme son nom l'indique, pa- 
raissait tous les jours. 


n'innovait 


Mais {1 faut arriver jusqu'à Louis- 
Philippe pour voir naître le’ journa- 
lisme moderne avec la “Presse” d'E- 
mile de Girardin; et jusqu'au Second 
Empire pour qu'apparaîssé le pre- 
mier journal populaire à bon mar- 
ché. 

« —@++ 


Le Sahara vaincu 


Paris — La France compte une 
route nationale de plus et, quelle 
route! Cette voie part de Colomb- 
Béchar pour aller à Niamey par 
Reggan, Gao et se trouve «onsuite 
prolongée jusqwà Fort-Lamy. 

Au kiples point de vue économi- 
que, il suffit de signaler: que le par- 
cours Colomb-Béchar-Niamey _ s'ef- 
fectue ep six ‘jours et Colwmb-Bé- 
char à Fort-Lauiy en ouze jours pour 
moatrer l'avantage présenté par la 
voie de terré pour les voyaveurÿ se 
rendant au coeur dé l'Afriqhwe 
compagnie, qui exploité cette ligne, 
qu'elle a d’ailleurs aménagée depuis 
1926 au vrix de nombreux efforts et 
de façon merveilleuse, volt le nom- 


La 


bre des voyageurs. s'accroïtre sans 


cesse, Depuis le 24 novembre der- 
nier, les départs“out lieu régulière: 
ment de Colomb-Béchar tous les. 14 
jours. ù 
; me ©... + à 
Wheeling,. Virginie-ouest—Johh-F. 
Ward, 57 ans, uÿ barbier, est mort su- 


Eug. Tellier, “Gabriel Cloutier, Mme 

Rosina Champagne, G. Bohémier, 

André Rousseau, Milé Lachance. 
3) sous: M, N. Verreault 


25 sous: MM. Léon Tellier, Charles 


vs 


pe Be à tgé" ? dE 
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10 :sonk: MM. Jules Grouette, T. 
St-Jean, Geo. Verrier, Fr. Courchai- 
ne, Raoul eau. 


ASEPPLEMENTAIRE) 


G. Jessop. 


SAINT-BONIFACE 


 Tiers-Ordre de Saint 
François 
N.B.—1. A cause de la Retraite 
paroissiale, qui va du dimanche J]# 
au samedi 24 mars, la Réunion des 
Novices aura lieu le lundi 26, à 7 h. 
80 du soir. 

2. À Ia réuñn précédente du-# 
mars, la salle de }a Sacristie-Chapelle 
était, toute’ remplie. 11 y avait assez 
bien de jeunes postulants et postu- 
lantes. A la bonne heure! C'est pour 
eux surtout que le Tiers-Ordre a été 
institué; comme dans les autres Or- 
dres Religieux, l'entrée des person- 
nes d'âge doit rester plutôt l'excep- 
tion. Plus tard, c'est généralement 
trop tard. Dans les autres Ordres 
Religieux, l'Age_de 15 ans est exigé 
pour commencer le noviciat; le Tiers- 
Ordre, n'étant pas si strict, puisqu'on 
y reste en ‘famille, l'âge de 14 ans 
suffit. Si l'on se présente avant cet 
âge, le postulant est un peu prolongé. 

3. Après la bénédiction des deux 
bellès statues, il y a eu différentes 
annonces importantes: que les novi- 
ces devaient être ussidus à assister 
à leur réunion du 3ème mercredi; que 
la contribution annuelle serait doré- 
navant perçue et un reçu donné: que 
kes cartes d'entrée seraient dès main- 
tenant mises en usage; que la portiè- 
re et quêteuse était Mme Aurélie 
Dufault et son aidé Mlle Hélène Bro- 
deur; que M. Ovide Bellayance serait 
membre du conseil, etc. Suivait une 
allocution assez longue sur la Chère 
sainte Elisabeth, Patronne des Soeurs 
Tertiaires du monde entier. L'Abso- 
lution Générale fut également donnée, 

Continuops l'esquisse à grands 
traits de la physionomie de notre 
Séraphique Père: 


L. La Piété de Saint François 


Les vertus dont ÿl vient d'être par-|. . 


lé dans les articulets précédents, fu- 
rent et la racine et le fruit de son 
ardente piété On permettra de s'ar- 
rêler davantage à celte qualité si 
utile aux Tertiaires. Sélon la Pelle 
pensée de saint Augustin, le bien- 
heureux Père eut toujours DE DIEU 
DONT NOUS SOMMMES ISSUS, LE 
SENTIMENT TENDRE, LE DOUX 
AMOUR, LE SERVICE DEVOUE. 
Sa piété était profonde; elle jaillis- 
sait de son âme, spontanée et joyeuse, 
comme l'eau des soürces vives, fébor- 
dant sur ln vie entière, la remplis- 
sant de grâce et d'activité. Jamais 
il ne se départit' d'une infini respect 
eovers le Jrès-Haut et son Christ 
béni, jemais il n'oublia la révérence 
due à l'Auguste : Vierge, aux Saints, 


Le Baume Persan est irrésistible 
Ardent comme les fleurs de l'été. 
Frais commé le printemps dans la 
montagne. Merveilleusement vivifiant. 
Adoucit et blanchit les mâins Rend 
peau douce et jeume. Employé par 
les femmes comme base pour la.pout 


aux choses saintes: aussi eut-il tou- 
jours cette piété d'enfant, cette con- 
fiance d'un ami, ce dévouement d'i 

serviteur qui donnent aux actions 
leur meilleuré valeur et les rendent 


[si agréables” Toute son existence ai- 


lait à Dieu et portait les autres à 
Dieu. ; 
IL. Caractère de sa piété 

Sans exclure la sublimité et Ja 
force que supposent les rapports di- 
vins, la simplicité paraît avoir été 
la qualité dominante-de -$a--prière; 
mais entend} la simplicité évangéli- 
que. Car si le Pauvre d'Assise se con- 
sidéra comme ün homme ignorant et 
chétif, jamais 41 ne fut simple au 
sens parfois attribué à ce mot. En 
lui la simplicité provenait unique- 
ment de la doctrine du coeur. Aussi 
bien, s’il ne compliquait pas ses orai- 
sons par de subtils raisonnements, 
s'il ne se répändait pas en paroles 
-superfiues, il s’arrétait avec complai- 
sance au centre des vérités. Mais 
quelle élévation dans ses pensées, 


quelle variété, quelle beauté dans 


l'expression! Sous les ‘Deus meus et 
omnia” de ses oraisons, il y avait une 
intelligence qui cornprenait, un coeur 
qui se doñnait sans ‘réserve. > 

Que notre piété soit également -jo- 
yeuse, confiante, simple, comme celle 
d'un enfant à l'égard de son Père, 
et qu’elle déborde sur notre vie en- 
tière, sur les 24 heures par jour et 
en toutes circonstances! 


PETITES NOTES 


M. H. F. Lawrente, dépüté pro- 
vincial de Saint-Boniface, est actuel- 
lement à l'hôpital de Rochester, Minn., 
où il suit un traitement de plusieurs 
semaines. Il est douteux qu'il puisse 
reprendre son siège pendant la pré- 
sente session. 

+ L] E 

Yinstitut 


récemment à 
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EFFECTIVE 
SAUVE LE 
— GRAIN 


| Ne gaspillez pas la | 

| Formaldehyde, *‘ro- | 
Curez-vols une tange 
éraduée de 5-sous 
Chez votre mafchand 


mie . 


Votre marchand a mainte- | 


-| délicieux souper. 


ares ‘Mie à 
Free 


H. Baudrÿ, 

trand. 
Î CRC : é 
Une jolie soirée-surprise a eu lieu 


au domicile de M. et Mme W. Mc- 

igait 171, rue Masson en l'hon- 
néur de leur 20ème anniversaire de 
mariage. La soirée se termina par un 
Une quarantaine 
d'invités étaient présénts. 

ù . ' 

Mme Georges Carrier, de Montréal, 
soeur de M. J. M. A. Leclaire, de 
Saint-Norbert, est retournée dans 
l'Est avec ses nièces, Madeleine et 
Simone, et ses neveux, Arthur et 
Louis, qui visiteront leurs grands-pa- 
rents. 1 

LEE | “ 

M. Arthur Gauthier, 530, rue Des- 
meurons, est parti pouf un voyage de 
deux. mois dans lx province de Qué- 


bec. : 
LETELLIFR 
Tableau‘ d'honneur pour Le mois de 
février 


ECOLE DE LETELLIER 


Grade -XJ: Mariette ‘Jutras, 93%: 
Marie-Paule Saurette, 87%. 

Grade X: Marthe Bruyère, 91%; 
Irène McClelland, 86%; Fernande 
Bruyère (ex aequo). | 

Grade IX: Denise Ayotte, 
Marguerite Bouvier, 67%. 

Grade VII]: Simone Ayotte, 
Lucille Fortier, 842. 

Grade VII: Jacques Bruyère, 
Yvette Houle, 82%. 

‘Grade VI: Bruce Henderson, 
Jack Empson, 71%. \ 

Grade V: Murray Henderson, 
Cécile Jubinville, 70%. ' 

Grade IV: Flore Parent, 95%: Lu- 
cille Houle, 80%. 

Grade Ill: Rita Jubinville, 87%; 
Marguerite Damphousse, 83%. 

Grade Il: Lorraine Ayotte, 95%; 
Mathias Bourgeois, 90%. 

Grade I: Claire Bouchard, Marthe 
Bérard. 

———— "424 2 — 


SAINT-NORBERT 


COUVENT DE SAINT-NORBERT 


87%; 


817%; 


90%; 


80%; 


75%: 


| Tableau d'honneur du mois dé février 
Mlle Elisabeth Tétreault, graduée] Grade 


X1I—Hannah Maddigan, So- 


Collégial | lange Carriére. 


- nant son stock de saison! 


| Prague et d'Oslo, le 


: Le monde 


vorable dans la vie. 


BANQUE 


nette Guay. 


Grade X--Rose-Anna Ritchot, Cé-| hommage, : 


cile Savage. 

Grade IX — Thérèse Fontainé, Y- 
vonne Ruel. 

Grade VIII Berthe Delisle, Pauti- 
ne Palokowska. F 

Grade VII — Renée. Lemire, Irène 
Pappenfus. 
* Grade VI-Lina Patenaude, Juliet- 
te Ouimet. . 

Grade V—Irène Champagne et Yo- 


lande Miller, Elie-Anne Godin. 


Grade IV -— Anna-Maria Ferland, 
Sylva Vermette. 

Grade III--Marguerite Patenaude, 
Lorraine St-Germain. Î 

Grade II--Mary Chimlowska, An- 
nette Pailé. : 
ù Grade 1—Fleur-Ange Cormier, Ro- 
se Patenaude, RER 

Cours préparatoire — Jacqueline 
Brossard, Jeanne Ouimet. 

fé A —— — 
Fatiguée d'être célèbre 

Avoir été.championne de son pay« 
À 11 aus, du monde à 14 et vouloir 
se retirer des compétitions en pleine 
gloire, à 20 .ans, lorsqu'on cumule 
les titres de championue d'Europe, 
championne du monde et champion- 
ne olÿmpique et qu'on est, par sur- 
croit, la grâce même, tel est le cas 
peu baual, on l'avouera, de la jolie 
Sonia Henie que ious les Parisiens 
ont acclamée cet hiver lorsqu'elle 
dansait sur ses patins, 

+-Mais oui, dit-elle. j'en ai assez 
d'être une champiomme esclave de 
mon titre. J'entends n'être plus sim- 
plement qu'uné femme et ne plus 
patiner, si l'envie m'em vient, que 
pour mon plaisir. (C'est fatigant, à 
la fin, de n'être plus qu'une bête cu- 
rieuse!  Aprèé les chanvpionnats de 
mois prochain, 
auxquels. on m'a engagée bien mal- 
gré moi, je ne veux plus vivre que 
pour moi-même, Et je suis si cu- 
rieuse de la vie que je n'aurai pas 
assez de. toutes mes heures “pour 
épuiser mon désir de regarder, de 
voir et de comprendre. 

Tant de sagesse dans une tête si 
charmante, et à l'âge où Von com- 
ménée plutôt uue carrière qu'on ne 
l'interrompt. .. à 20 ans! Et quelle 
leçon! ... . 

fe MD ——— 


Bernard Romazzini 


On ? célébré derniére:ént, à Milan, 


le tricéntenaire de là naissance dè 
Komazzini doit 
être gonsidéré comme le “père de 
Avant lui, 
personne n'avait souci des maladies 


Bernat omazzini. 
la médecine du travañ”. 


profess-mmnelles. Ses études ont ou- 
vert'un champ d'action extrèmement 


fécond, et quantité d'uuvriers doivent 
à ce précurseur non seulement l'amé- 
lioration des conditions sanitaires 


dang lesquelles ils exercent leur pro- 


fession, mais encore la vie, Aussi, 
aux fôtés données en son honneur, à 
Milan, on yoyait, À côté des autotités 
ofticielies, les représentants des gran- 


‘contre NÉVRALE 
"entre 


D 


LI NIMEN 


" 


| GE MONDE MODERNE 


tématique, accru par Y composé, 
aidera à donner à votre enfant un début. fa- 


“DÙ CANADA 


LEE 


FRE æ 1 des affaires devient de plus en plus 
LE mpliqué; 1 la 

sant entretenu souvent 

tion désavantageuse. Un compte d'épargne sys- 


qui y entre 
une _ 


, vous 


ROYALE 


ne 


“ie nie 


—— 


A 


Grade XI--Louise Noiseux, Aatai- des associations ouvrières d'Europe 


venant rendre à Romazzini un juste 


1 sou du mille 
| Prix réduits. 
. COTE DU 
PACIFIQUE 
Vancouver et Victoria 


Billets en vente tous les jours 
du 24 au 31 mars inclusivement. 


ln date de Pachat, 
Billets bons pour wagons 
du jour 


‘Légers frais additionnels pour 
wagons-lits touristes, 1 -- 


Informations complètes de 
lAgent du 


CANADIEN. 
NATIONAL 


| __ W-105-34 


Bons pour 21 jours à partir de . 


CARTES PROFESSIONNELLES 


HOTEL FRONTENAO 
Téléphone 91 056 - 


Latourelle Frères, prop. 
MEDECINS 
Dr B. J. GINSBURG 


408-404, McARTHUR BLDG. 


Téléphone 26 545 


légal compétent 


Pour avis 
y Consultez 


»“ 


L hôtel de langue a 
Wien UE & $1400, 
Ex te cuisine—fepas à 25c. 


161, rue Notre Dame Est, Winnipeg 


marne VISPRILNVES, gense- 


Angle Portage ot Sroith Winnipeg 


PATENTES 


111 
bitement en apprenant que sa femme 


venait -de donner naissance à un fils. 
‘Les médecins affirment que la joie 


Rss 
| x 
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CHENE re 


__.— 


an 


pressés de visiter l'église et de prier 
en présence du Saint-Sacrement. Le 
soir, à sept heures et demie, a eu 
+ Heu comme clôture un salut solennel 
Retraite pascale - 

«+ Durant cette semaine les parois- 
siens de St-Boniface ont été invités 
à suivre les exercices d'une courte 
retraite qui est préchée dens l'ordre 
suivant :' ! 

Lundi soir, hommes mariés, sermon 
par Mgr le Coadjyteur; mardi soir, 
jeunes gens, sermon par M. l'abbé 
Brodeur; mercredi soir, sermon par 
‘le R. P. Faure; jeudi soir, jeunes fi- 
les, sermon par M. l'abbé Brodeur: 
vendredi soir, dames mariées, sermon 
par Mgr le Coadjuteur; samedi soir, 
sermon par le R. À Gauthier, SJ. 
dimanche prochain, les paroissiens qui 

- ont suivi les exercices sont invités à 
# faire la sainte communion. 


ë 
È 
& 
F 
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Saint-Jean Baptiste 


La Société Saint-Jean-Baptiste de 
Saint-Boniface, à occasion du cente- 
naire Ge la fondation de cette société 
au Canada a décidé de s'unir de 
coeur aux Canadiens français de l'Est, 
en célébrant d'une mänière plus 80- 
lennelle sa fête nationale. 
L'Exécutif, annonce que la date de 
cette célébration aura lieu les 22, 28, 
{ fuin et 4 juillet. Un banquet séra 
nné pour terminer dignement. Tou- 
tes les sociétés ‘soeurs seront cordiale- 
ment invitées àtse joindre À nous, 
afin de rendre ce#-fétes ehcore plus 
« Srandioses et prouver ainsi que les 
* Canadiens trançhis del Ouest possè- 


MINT TIITIILLL I RL LLIZLI1L1r 


LE EL: 


elles? Qu'y a-t-il au fond de leurs 4- 
mes? Que feront-elles de leur vie? 
Questions attachantes et troublantes, 
parce que dans les temps que nous 
traversons, il est important de sa- 
voir quelles sont leurs dispositions. 

Son Excellence met ces jeunes dé- 
butantes en garde contre la vanité 
d'abord: “La femme, prononce quel- 
que part Pie XI, est exposée à se 
laisser fasciner par la vanité” Et 
Moriseigneur saisit l'occasion aux 
cheveux de fustiger, d'une façon qui 
lui est propre, là manie d'un trop 
grand nombre de femmes de ‘‘rouir 
leurs lèvres trop pâles.” 

Un moyen de se prémunir contre 
les dangers de la vanité, c'est de res- 
ter sérieuses et dignes. 

“Restez vous-mêmes, recommande 
Son - Excellence, n'imitez pas vos 
! grands frères, vous vous amoindri- 

riez; gardez vos qualités féminines 

Soyez dignes dans vos fréquenta- 
tions et vos manières et, suivant ce 
mot de Pie XI: “Restez angélique- 
ment pures.'”’ L'éducation n'a pleine 
valéur que dans la proportion qu'on 
| 20 fait passer dans sa vie. Monsei- 
gneur exhorte fortement les jeunes 
files à la piété, à donner à Dieu sa 
| place, à apprécier le don de la foi et à 
en vivre, à rayônner autour d'elles 
le dévouement. Car elles ont charge 
d'âmes, qu'elles soient dans leur fa- 
mille, ou institutrices ou gardes-ma- 
lades. Que leur vie en somme soit 
‘’apostoliquement active êt laborieu- 
se”. : 
| C’est en faisant partout le bien, 
| sosciut Son Excellence, qu'elles don- 
| neront à leur devise ‘Non fiores at 
| fructus” (Non des fleurs mais des 
| fruits) sa pleine signification. + 
M. Moore se dit heureux de l'hon- 


ÿ 


| 


l 
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actes du R. P. Dragon, S.J: Je féli- 
cite tout de suite les acteurs d'avoir 


trop peu notre héros _… On y devine 
ses activités, on ne les vit pas 
Au début du ler acte, la rencontre 
du père et de son fils, dignes l'un 
de l'autre, dans ce duo d'amour et 
de générosité qui monte vers le 
Christ; la noble fierté de Don Carlos 


tente et si légitime du sort de son 
Miguel; la paix rayonnante du re- 
ligieux; l'ardent désir du martyre qui 
donne à soi regard un éclat surna- 
turel; la bénédiction qu’ils se donnent 
mutuellement au moment: des adieux; 
scène poignante, de si haute signifi- 
cation, qu'elle projette sa lumière sur 
toute la pièce et aide à supporter, il 
semble, la mise à l'arrière-plan du 
Père Pro durant tout le 2ème acte. 

Le départ de Don Carlos coïncide 
avec l'arrivée des amis et disciples 
du Père Pro, actifs à le seconder 
dans tous ses efforts pour rétablir 
le règne du Christ dans son pauvre 
pays. Entre autres le fils du Général 
Cruz qui, à l‘insu de son père, s'est 
abandonné aux inspirations de la foi. 

On vient annoncer au Père Pro 
l'attentat porté contre la vie du Gé- 
néral Obrégon. Il veut courir sans 


contre laquelle se brise l'inquiétude la- | 


assortiment 
. É 


deurs pour toutes. 


COSTUME TRICOT en 
3 morceaux, $12.95 


Aucune garde-robe n'est com- 
plète sans l'un de ces costumes 
—spécialement ceux d'un tricot: . 
et d'une nuance nouveau genre, 
que vous trouverez dans notre 


- .$12.95 


Costumes de sport, 2e étage 


(8) ROBES DE SOIE. UNIES. ET 
: IMPRIMEES—- 


7 $10.95 


Un vaste choix à ce prix! Des douzaines et des douzaines 
de styles, Robes à soie ‘unie, imprimée, jaquettes. Gran- 


(OCOSTUMES TWEED, 2 OU 3 MOR- 
CEAUX, MANTEAU LONG— 


En 


“. . 
Robes, 2e étagr 


(D) LES SOULIERS 
CANTILEVER 


ts à ln mode, 


que 


nouveaux vêtements—"“nouveaux vêtements” 
“BAIR"—et aller à la “BAIE” aignife que 


Auront sûrement du succès! 
“BAIE” en a la vente exclusive 
et ils ont plus de style et de cachet 


ordinairement à 


élégants, de bone durée et 


+ 


LES CHAPEAUX | 
«« RO SEMARY », 


La 


l'on en trouve 


$4.95 


Chapeaux, Ze étage 


pas 
res, 
ma- 


En crêpe de soie ne se tacheront 


rine 


LES SACOCHES 
NEVA-WET 


à la pluie. Jolis stylés, noi- 
brunes, grises, beiges, bleu 


. $1.95 * $3.50 


Sacoches, Rez-de-chaussée 


+ $25.00 


« dent encore l'âme patriotique et qu ils | Une garde-robe complète! Vous porte? le manteau long 


Vous donneront confort et élégance 
* savent se souvenir. | 


retard au chevet de l'un des assas- toute la journée. Ci-contre l’un de 


sins, qu'on rapporte mourant … Ses 


|necur qu'on lwi confère d'avoir 4 féli- 


CLEA LLLLZ 


8 nouveaux modèles — chevreau 
i avec vos autres robes—le costume seul ou avec votre C® 
J. A. PRE! AULT | cite > s filles , noir où bru avec rnitures de 
 _ ER dr : a . Lee Los D les ee - compagnons s'y.opposent par tous les manteau Vous pourrez varier votre toilette fréquem- nr es eftectifs. Poiniuets, rs 0. 
NY Secrétaire. | ben comprendre le sens de leurs | arguments possibles: un seul cepen- AAA à D. 
Ft 00 2—— | responsabilités, à, s'asscimiler 


” Collation des diplômes à 
- l'Institut Collégial Saint- 
: Joseph, le 13 mars 1934 


Un programme artistique du meil- 
leur goût avait été préparé pouf la 
brillante cérémonie du Couronnement 
des élèves finissantes de l'Institut Col- 
légial St-Joseph, présidée par S. E. 
Mgr Yelle, PSS. 8. E. Mgr l'Arche- 
vêque assistait avec un <lergé consi- 
dérable et des représentants du Mi- 
nistère de l'Instruction publique. 

La scène ‘La Moisson” (The Har- 
vest, extrait d'Evangéline) symbolisée 
par un jo groupe d'Anglaises, est 
remarquablement gracieuse. L'espèce 
de mékÿpée qui s'échappe des coeurs, 
respire Le repos et l'action de grâces; 

un courant de satisfaction circule à 
{ travers ces longues gerbes de blé, ces 


k fruits mûrs et ces fleurs. Les jeux 


+ de lumière qui enveloppent les person- 
‘ pages en font un tableau vivant très 
à riche 

« “Ruth “et -Noémj”; scène biblique, 
: nous offre surtout. deux caractères 


, absoküment opposés dans les person- | 


,2es de Ruth et Orpha 
« volage, éguiste et vaine 


Celle-ci est 
tuth est le 
: dévouement mème, et se sacrifie tou- 
# te au devoir et au tnheur des autres, 
Î de Noémi en particujiér, trouvant ià 
t sa seule satisfaction L'rapression qui 


: demeure est toute 
L 


suavité 


ties pièces d'importance confiées à leur 
sens musical raffiné et à leur tech- 
nique impeccable 


è 
La 
D) 
L N 

s. Puis, le rideau se lève sur la blan- 
Li 


. che et radieuse vision des vingt-qua- 
vire graduées, qui s'offre à nos regards 


éblouis. 


Les pianistes ont exécuté avec brio | 


Prociamées par M. le Magistrat La- | 
certe, chacune d'elles à son tour s'#- 
vance, reçoit des mains de S. E. Mgr 


| parfaitement la valeur des mots, et 
| à systématiser leurs idées afin de 

savoir les communiquer. 11 importe au 
| plus haut point que les connaissances 
tacquisés au cours de leurs études ne 
| restent pas une valeur sans. rende- 


piment. . S 
| La sirée est close sur ie Choeur 
| final de “Rebecca”, de César Franck, 
l'Institut, que dirige Mle Y. Thi- 


{fort bien rendu par les élèves de 


| bault, et l’on chante le ‘God Save 

| The King”. 

| : A.-G. KR. 
Prgoramme 

| Piano: Capriccio, Op. 22 . F. 

|: Mendelssohn. 


| J. Couture, A. M. Cusson, L. Dus- 
saûlt, D. Guyot, H. Blais et C. Miron. 
La Moisson (Extrait d'Evangéline )— 
| Eeprit d'Evangéline F. Lough 
, Une Mère N. Mooney 
| Paysannes, Jeunes enfants 
Ptars; Danse Hongroise __ J. Brahms 
| A. de Montigny, A.T.C.M. L.A.B., 
|Z' Toupin, ATCM, M. J. Mager, 
AT.CM. S. Huot, A.T.C.M., H. Berg, 
| A.T.C.M., G. Dubois, AT.CM. 
Ruth et Noémi— 


Noémi M. Boivin 

Ruth Y. Thorimbert 

| Orpha IL Phaneuf 

Semida D. Gmgras 

Jeunes Moubites | 

Pians: Novellette Rimsk y- 
Korsakoff. 


H. Berg, G. Dubois, R. Arpir, A. 
Î\T-CM 
Choeur 


t 


Extrait de “Rebecca” 

C. Franck 
Sous la direction de Mlle ŸY Thibault 
Accompagnatrices: C. Toupin, H. 
| Berg, G. Dubois. 
| GOD SAVE THE KING 


— 


| Fanfare Li Vérendrye 


| L: Fanfare La Vérendrye & tenu, 
[tndi dernmier, 12 mars, sa 22ème 
1rsemblée annuelle chez M. Hubert 
QDuyvejonek. son président. - 

“ee À pce rapports présentés, 
| 1! ressôrt que t@ position de la. fan- 
peurs est plus forte que jamais, le 
1 


ité financier excepté; mais le dé- 
vouement des membres cumble dans 
|la mesure du POsSblé l'argent si né- 
resssairé#”/pour l'achat dé musique ét 
instruments. Ÿ 
Un visiteur inattendu fut M. Phum- 


dant a raison de son imprudente réso- 
lution, c'est le rappel à son voeu 
d'obéissance envers ses supérieurs qui 
lui ont défendu de s'exposer. 

La lutte qui se livre alors en son 
âme, et son abandon à la Vierge de la 
Guadeloupe causent une vive et pro- 
fonde impression. 

Le 2ème acte nous met en présen- 
ce du Président Callès et du Général 
Cruz, qui assument, un rôle infamant 
dans la persécution religieuse du 
Mexique. Nous sommes dans le bureau 
du Général. C'est ici que se trament 
les plus noirs complots pour incrimi- 
ner les frères Pro dans l'affaire de 
l'attentat; que Callès trahit Vittorio 
Cruz; que l'avocat Orci, (conseiller 
d'Obrégon) catholique et de sympa- 
thique figure, trouve des paroles lapi- 
daires pour condamner les basses me- 
nées de Callès et de Cruz. On le met 
à la porte. 

Vittorio Cruz vient à l'heure habi- 
tuelle chercher son père. Le Général 
le reçoit mal On sait pourquoi. Mais 
son fils, pour en être chagrin, n'en 
atfirme pas moins sa foi avec véhé- 
mence. 

Le 3ème dcte nous ramène un Fère 
Pro méconnaissable, mais calme. I 
est condamné sans être jugé. Son 
frère Umberto, condamné aussi, pro- 
teste contre cette infraction à la loi. 
Mais la loi, c'est Cruz … Ils seront 
fusillés ensemble avec les deux véri- 
tables assassins, Tirado et Velchio. 
Pour toute vengeance, le Père Pro 
promet son souvenir pieux à celui qui 
l'envoie au poteau 

Au moment où le général Cruz va 
se, rendre äu lieu de l'exécution, son 
fils vient jui demander grâce pour 
les condamnés. Son père lui serre les 
poignets à les broyer, et le renferme 
dans son bureau, d'où l'enfant verra 
tomber dans un instant, au bruit de 
la détonation, le Père Pro. “Le Père 
Pro .est mort, mais le Christ ne 
meurt pas.” Et ce disant, il se jette 
à genoux en pleurant. z 

Georges Ramaekers (le Pèfè Pro), 
Gilles Ayotte (Callès), Marcel Car- 
botte (le Général Cru), René Jutras 
(Don Carlos Pro) et Louis Gauthier 
(l'avocat Orci) ont rempli leurs rô- 
les avec une maitrise remarquable, 
étant donné les réelles difficultés 
qu'ils avaient à surmohter. Les #ô- 
les secondaires, qui ont leur importan- 


ridge, ancien chef de musique à Win- | ce, méritent une mention spéciale. 
aipeg, que le président avait eu la L'orchéstre à cordes, dirigé par 


à 3 morceaux. 


ment si vous choisissez l’un de ces nouveaux costumes 


Costumes, 2e étage 


La paire $9 .00 


Chaussures, 2e étage 


Maurice Prud'homme et la chorale 


du Collège réunis ont produit une |” 


tarmonieuse combinaison pendant ‘la 
pièce. 

“Ne pleure plus Jeannette” et “En 
passant par la Lorraine”, charmant 
tout plein. La fine “Dédicace”, adres- 
sée par Claude Létienne, à S. E. Mgr 
l'Archevêque, a révélé chez le petit 
chanteur un gosier déjà riche de 
promesses. Toutefois, Claude, il fau- 
dra affermir votre diction, n'est-ce 

Un mot de gratitude pour finir, à 
l'adresse de tous ceux, «Pères et élè- 
ves, qui ont mis tant d'eux-mêmes 
à la préparation de cette soirée dont 
nous saurons garder bon souvenir. 

A.-G. R. 


Les 

CALLES, Président de la Républi- 
que mexicaine-—Gilles Ayotte. 

Le Général ROBERTO CRUZ, Ins- 
pecteur général de Lz police mexicai- 
ne—Marcel Carbotte. 

BENITO GUERRA LEAL, Secré- 
taire de l'inspecteur général—-René 
Létienne. 

ARTURO ORCI, avocat, Conseiller 
du général Alvaro Obrégun—Louis 
Gauthier. 

DON CARLOS PRO—René Jutras. 

Le Père MIGUEL PRO, jésuite— 
Georges Ramaekers. 

UMBERTO PRO et 
PRO, ses fils, François 
Roland Fournier. 

LUIS SEGURA VILCHES, ingé- 
nieur—Louis Thorimbert. 

* VIFTORIO CRUZ, François Deni- 
ANTONIO SOLA, Gabriel Neyron. 
PIETRO SILVA, Maurtée Kenny. 
PEREZ, agent de police—Roland 

Lavoie. , . : 
BASSAILS, agent secret—Jules- 


ROBERTO 
Brunet et 


Presque tous les enfants sont sujets 
“ux vers et bénucoup sont nés avec 
eux. Epargnez-leur ka souffrance en 
employant Mother Graves Worm Ex- 


terminator, un excéllent remède. 
pe et 
AE 


e 


Pour le français 


Le mois d'avril ramène le renou- 
vellement des licences de radio. Au- 
rons-nous des licences de langue 
française, ou tout au moins bilin- 
gues? Cela dépendra de notre volonté 
à les exiger. 

Ces Hcences dépendent dw Ministè- 
re de la Marine qui, étant un rminis- 
tre fédéral, doit être bilingue. A nous 
donc de profiter de notre droit et 
d'exiger des licences vilingues. N'ou- 
blions pas que ces licences resteront 
à notre crédit national, car par leur 
nombre elles montrent ‘notre force et 
notre puissance de volonté pour le 
maintien et le respect de notre fan 
gue. . . 

Que chacun se fasse donc un de- 
voir d'exiger sa licence de radio bi- 
lingue. 

FRANC. 


‘“Les Petits Oiseaux’? 


Une des soirées les plus intéressan- 
tes de la saison est en préparation 
avec le montage de la célèbre pièce 
de Labiche et Delacour, “Les Petits 
Oiseaux’. C'est pour le lündi de 
Pâques qu'on vous prépare ce régal 
artistique et littéraire. Pour cétte 
occasion, plusieurs sociétés de Saint- 
Boniface ont fourni le talent de leurs 
membres. Les artistes, au nombre de 
douze, représentent les sociétés sui- 
vantes: l'AC.J.C., le Cercle Ouvrier, 
les Canadieng de Naissance, l'O.J2.C., 
la Société Historiqué Métisse, la Li- 
gue des Institutrices, les Enfants de 
Marie, les Dames de Ste-Anne, le Col- 
lège de Saint-Boniface et le Couvent 
de RR. SS. des Saints Noms de Jésus 
et de Marie. C'est déjà un grand pas 
de fait vers vetté union dont noùûs 4 
parlé si souvent notre vénéré Coad- 
juteur Son Excellence Mgr Yelle, En 
effet, n'est-1l pas mieux de concentrer 
les activités de nos gens daïis l'encou- 
ragerment de nos oeuvres paroissiales 
et dans le dévelopgement du goût 
et du talent local? Cette soirée est 
sous les auspices du Cercle Sainte- 
Elisabeth et les ‘recettes sont desti- 
nées aux veuvres de charité dé notre 


“ 


ville. Ceux qui désirent s'assurer une 
place à ce festin littéraire sont priés 
de réserver leurs billets au plus tôt. 
N'allez pas gaspiller votre argent 
dans les “p'tits shows’, mais venez 
jouir d'un spectacle honnête et diver- 
tissant tout en donnant votre secours 
à une bonne oeuvre, 

—— #42 —— 


Retraite au Sanatorium 


L'une des grandes souffrances d'un 
malade condamné au repos durant 
des mois et souvent des Années, est 
d'être privé des offices religieux qui 
lui seraient d'un ‘si grand secours 
æen ces pénibles jours d'épreuve. 

Les Révérendes Soeurs Grises, en 
construisant leur Sanatortum de "St- 
Vital, ont pensé à soigner les âmes 
autel bien que les corps, et ont donné 
à leur chapellé des proportions qui 
leur permettent d'y conduire tous 
leurs patients, Et<'est ainsi que leurs 
malades peuvent satisfaire au pré- 
cepte dominical et aller puiser aux 
pieds de Notre-Seigneur la force de 
supporter avec patience, sinon avec 
joie, les ennuis de leur maladie, 

La semaine dernière, les bonnes 
soeurs ont ajouté un nouveau motif 
à la reconnaissance des patients en 
leur fournissant lés moyens de faire 
une retraite spirituelle. Près de cent 
malades des detx langues formèrent 
l'auditoire à qui le K. P. Faure, SJ, 
rappela les grands mérites de notre 
sainte religion et les devoirs qu'elle 
impose. . 

La charité des bonnes soeurs fut 
admirable, car elles prirent sur elles- 


Téléphone 201 467 


Le Liniment Egyptien Douglas est 
incomparable pour le soulagement im- 
médiat du rhufiatisme musculaire, 
du-mal de dos, de l'inflammation, des 
brûlures et des 
on 
mêmes la lourde besogne de rouler 
à la chapelle deux fois le jour plus 
de 50 .lits, ‘ 

Le Sanatoriw dé St-Boniface est 
peut-être le ‘seul .sanatorium du Ca- 
näda où les patients jouissent d'un 
pareil avantage; vraiment, les tuber- 
culeux du Manitôba sont privilégiés. 


: Servez-vous des ‘‘petites 
innonces”’ de la ‘“‘Liberté’’; 


c'est un excellent médium 


de publicité. 


Victimes de l'Asthme—L'homme ou 
la femme sujet à l'asthme est en ef- 
fet une- victime, Qu'y a-t41 de plus 
terribie que d’être en proie au paro- 
xysme de l'étouffement qui semble 
toujours menater votre vie. Le Re- 
mède du Dr Kellogg pour l'asthme a 
ramené plusieurs personnes souffrant 
de telles conditions à un état de res- 
tauration complète de bonheur, 


TAXI EAGLE 


Téléphone 202049 
134 Ave, Provencher 


138, BOULEVARD DOLLARI 


- (Vis-à-vis l'hôpital) : 


4. A. DESJARDINS 


Entrepreneur de pompes 


funèbres : » 


embaumeur diplômé, avec dame 
ssistante dipläniée © 
25 ans d'expériénee, 


Service d'ambulance jour et nu 


{s?  Eprouverez-vous d impossible de rencontrer| 
le d'mmatalire les cris, les | fous ces oiseaux à la fois, mais 
chants familiers de nos grives, |chaque espèce se rencontre à|Pruyère, 


de nos pinsons ou s'ils vous | une saison donnée et dans les 


laisseront insensibles? limites de son habitat. 
Quand je r re des éco-| 
liers 4 qui de la na- 
lure ne. rien, qui ne res- 
sentent beauté ni la grâce | Coeur que les milliers d'ailes| 
de ces délicats, j' éprouve | Qui sillonneront l'espace ces se- 


Mmaines-ci né trouvent en 
vous de vains contemplateurs, 
mais. des esprits soucieun de 
s'initier aux merveilles qui les 
entourent et d'admirer Dieu 
partout dans ses oeuvres 
MERE-GRAND 


un serrement de coeur. Etes- 
vous dé ce nombre; jeunes a- 
mis? Croyeæmoï, il faut bien 
vile secouer cetle tlorpeur si|s 
vous ne voulez grossir plus tard 
les rangs des tristes et des 
blasés, Plus on connaît la na- 
ture, plus on en fait son centre 
d'intérêt, moins l'ennui a de 
prise sur nous, car, .ayeg cha- 
que. découverte s'accroil notre 
curiosité et s'étend le champ de 
nos*recherches. 

L'ornithologie (étude des oi- 
seaux) offre sur les autres 
sciences cet avantage: on peut 
s'y adonner en tout lieu, mon- 


Joyeuse Fête! 
Joseph Es “éaint-Bonifsce, 12 


ans. 
Jean Châles, Saint- -Boniface, 11 ans. 
Jean Lahaie, Saint-Pierre. 


22 mars 
tagnes, cours d'eau, champs,| Lorraine Saint-Germain,  Saint- 
marais, plaines: en toute sai- | Norbert. 
‘son, hiver ou élé et à travers # mors 


les mille occupations de la vie 
quotidienne. ; 


Voici comment procéder au 


Anita Chaze, Saint-Norbert, 11 ans. 
Marguerite Daigmont, Mariapolis, 


14 ans. 


l'éclair par tout le village: Son Ex- 
cellence arrive ce matin! Jugez de 
notre joie, de notre bonheur! Nous | 


début. Autant que possible se 24 mars ne nous possédions plus, et la même |! 
procurer des livrets d'oiseaux Alfred Coulombe, Fannystelle, 10|exclamation retentissait de tous cô- 
aux pages colorées (il s'en vend | ans. tés: “Nous verrons enfin Monsei- 
à 15 sous chez Woolworth, ma-| Berthe Delisie, Saint-Norbert.‘” gneur!_" Nos maîtresses eurent 
gasin du 5, 10, 15). Ces livrets | Rémi d'Auteuil, Ite-des-Chênes. bien du mal à soutenir l'ordre, mais 
de poche, que vous pouvez em- Napoléon Bernardin, Saint-Eusta-|elles étaient si heureuses elles-mé- 
porter dans vos éfcursions,|che, 13 ans. mes qu'elles excusèrent notre excita- 
vous inilient à mille détails sur 25 mars tion. 
la longueur, les moeurs, cou-| Joseph Dedieu, Haywood, 6 ans. A 1 heure p.m. un Coup de télépho- 
leurs, nids des oiseaux el vous| Liliane Rogers, Saint-Norbert. ne annonça: Son Excellence se met en 
permellent de les identifier [a- 26 mars | route pour visiter l'école! Vite nous 
cilement. Une lunette d'appro-| Léonie Leblanc, Kenora, Ont, 18} nous réunissons dans la classe du 
che (Field Glass) est aussi une |ans. Ville grade, pendant qu’en bas, les 
aide bien précieuse. 27 mars Benjamins, portant chacun un petit 

Dès que vous apercevez un | Yvonne Leclerc, Girouxville, Alta.|drapeau aux couleurs papales, mon- 
oiseau, observez ses. nuances, Dora Arpin, Lorette, 14: ans. tent la garde à l'entrée. Les coeurs 
longueur, chant, cri, les lieux 28 mars battaient à se rompre et les secon- 
qu ‘il fréquente. Gravez tout ce-|  Dolorès Lussier, Mariapolis, 11 ans. | des semblaient des heures! 

dans votre esprit ou prenez| Germaine Sap, Mariapolis, 10 ans.| Enfin, la porte s'ouvrit, et un cri 
des notes et de TE ete Bot] name mises ren Marraine ser mnmtemeurt ue avec lai Eugène Poirier, Mariapolis, 8 ans. | vibrant d'enthousiasme retentit: Vive 


était efficace et 
digne de confiance 
il y a cent ans 


« 


ni est efficace et 
e de confiance 
# aujourd’hui comme 
médecine de 


famille d'utilité génerare 


Quand les fonctions de l'estomac ralentissent 
Quand la digestion diminue 

Quand l'appétit est pauvre 

Quand les fonctions de l'intestin sont lentes 
Quand le flux urinaire est insuffisant 


ll est le premier secours d'une mère dans les malaises ordinaires qui obeèdent la 


vie de ceux qu'elle aime et qui, employé promptement, est habituellement tout ce qui 
est nécéssaire. 


Le Novoro du Dr Pierre est Tr pour jeunes et vieux, 


ne contenant aucune drogue 
injurieuse, il peut être donné sans crainte 


aux enfants.et aux bébés: 

n occupe une place permanente au foyer de milliers de personnes sensées et prudentés, 
. ; LU 

Offre. Le Novoro du Dr Pierre n'est 
T Spécial pas un article ordinaire . de 
d commerce, seuls des agents 19- 
+: Caux peuvent le fournir. Uné bouteille 
spéciale d'essai, contenant 14 onces de mé- 
decine .vrius sera. envoyée en port payé, 


FSU 0 Gotiar avec le coupañ ci-contre. 
Dr our Fahrney & Sons Co. 


“ns bete CHICAGO, ILL, 


Dr Peter Fahrney & Sons Co _ Sen. CES 
2501 Washington Blvd, Chicago, IL 


Pour le montant ci-joint de un dollar veuillez 
m'envayer une bouteille d'essai de Novoro du Dr : 
Pierre,-en port payé. ; 


ACROSS 
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palpitant de mille émotions, nous é- 
coutâmes dans un silence impression- 
nANb: eue fn de 5 
Monseigneur rappela d'abord à no- 
tre souvenir son'illustre prédécesseur, 
le grand Monséigneur Langevin, puis 
Al exprima sa joie de trouver, dans 


Pitale de l'étude de notre sainte reli- 
gion et de notre langue, ajoutant que 
sans cette double étude nous serions 
indignes de otre beau titre de Ca- 
nadiens françdis. Æn terminant, Son 
Excellence nous donna un congé qui 
fut, comme vous le pensez, chère Mé- 
re-Grand, accepté avec enthousiasme; 
puis se levant ft nous donna sa béné- 
diction et partit, laissant dans nos 
coeurs une impression qui ne peut se 
décrire mais que.nous avons essayé 
de £aire pores: dite les Highes cuivan- 
tes: 
Ah! qulhèan our, amis, qui jamais 
[ne s'oublie! 
à fin dune te sons vie 
Attendait; espérait, appelait chaque 
Cjour. 
adru.s ! sa tendresse a conquis no- 
[tre amour! 
Mariette JUTRAS. 
Grade XI. 
Couvent de Letellier. 


UN PETIT MOT :!: 


Merci, chers enfants, pour vos let- 
tres remplies de mots gentils et déli- 
Cats. À travers chaque ligne, je cro- 
yais apercevoir. vos sourires, vos pe- 
tits airs mutins et je me disais: “Ah! 
que mes petits-enfants sont donc dé- 
licieux !" 

Revenez bién vite avec beaucoup de 
détails sur vos petites personnes, vo- 
tre famille, votre yie écolière. Quand 
on fait-partie du “Coin”, il ne faut 


ris; vous plaire dans notre douce inti- 
mité. 

Ca: que vous ms: dites. Âtaris-Mur- 
the, au sujet des projets de visite de 


Indes. 5 fous. Lucile, n'alles pas 


neau, Yvonne Gauvin, Irène Letour- 
neau, Jeanne Ménard, Saint-Eusta- 
che; Eveliñe Delorme, Blandine Cha- 
put, Aitié Aubix, Marié-Marthe De- 
lorme, Marita La Flèche, Saint-Adol- 
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Reconstituez votre dinté: 


camarade prit la parole et raconta |E-.  : .. Û avec du 


LAIT 


Pasteurisé 


£ PUR 
CRESCENT 


CRESCENT CREAMERY 
COMPANY LIMITED, 
WINNIPEG 


Vint ensuite la grammaire Out 
ce livre que tout écolier redoute ne 
fut pas oublié; l'examen se poursuivit 
cependant avec assez d'entrain quoi- 
que l'accord d'un certain participe ait 
été oublié... 

—“Prenons un geu de syntaxe,” 
Hymne, délice, orgue, gens, noms pro- 
pres, demi, nu, quelque, tout passé 
sans difficulté mais à “tout”. mys- 
tère.… —‘Tout que adverbe varie 
devant ? ? 7... lé Père nous le 
pardonna à notre grande joie. 

L'examen se terminait . Le Rév. 
Père nous adressa quelques paroles 
d'encouragement, puis à notre regret 
quitta la classe pour visiter celle des 
grandes. Nous aurions voulu lui dire, 
comme les disciples d'Emmaüs À No- 
tre-Seigneur: “Père, restez avec 
nous”, tant nous nous sentions pris 
par son exquise bonté et sa déli- 
cate charité, Nous garderons long- 
temps le souvenir de sa visite et 


Téléphone 
37-101 


: ST vous souffrez de : 
ds 


nous lui disons de tout coeur: ."“A 
l'année prochaine!" anges uypt 
Blandine CHAPUT, \ # 
Grade VIIL. pe de des, de veine, 
Couvent de Saint-Adolphe. 4 KT --ngeles - 
me internes 
Sainte-Anne-des-Ciiènes, esæntiellement fésatmtet 


œruptômes où conséquences de TANDEM 


| prenez, Mesdames, les PILULES ROUGES; «iles 
som toujours employées svee grand ouscks. 


PILULES ROUCES 


pour les Femmes Piles ot Faibles 
Ce éhimions FRANCO Amérionins Vééa, 197 rés St-Denis. Montedat 


Le 6 mars 1934. 
Chère Mère-Grand, 

Je vous écri une petite letre pour 
vous dire qué je sui bébé ét jaselle 
ame corigé. Maméterès me chicanne | : 
bien. Jèmebiensa alé ala clase; onna 
fè un concour dépelation françai; 
onnapranbien alé cole. Je veu fère 
une Soeur de mission pour convertire 
les petits Chinois. Le Père Curé nous 
fè bien rire. Soeur Supérieure est bien 
bonne, pour nous Ôte. Le Fère Curé 
mafè dégrosieu àla lecture dénote. 

Votre petite-fille qui vous zème 
bien. 


Vente d ouverture 


Chère Mère-Grand, 

Oh! que j'ai été contente de voir 
ma lettre sur la “Liberté”! : 

Je crois que vous êtes une bonne 
grand'mère. Tous les petits enfants 
DRE CURE ONE ORRNL 3x veu 
aime gros, gros, 


THE ; 
Style Shoppe 
‘irai à l'école l'automne prochain. 3782, ave. Portage 


Je vais bien étudier et je vous écri- : ‘ PL 
rai de belles lettres. É. 
Bonjour, chère Mère-Grand. | 
Votre petite-fille qui vous atme. | ”, res dans les 
Olive GOULEF. “ 
.. Costumes “Swagger” 
Saint-Eustackie, Man. 
Le 9 mars 1944. Manteaux et 
.. + Robes 
Robes, $2.95 et plus s 
Manteaux, ge et ! 
plus. 


Chère Mère-Grand, 
C'est la prémière fois que je vous 
écris, Je suis un petit garçon de 1) 
Ven. 29 VAN Gen, pige: que 
je ne’ vous connaissé pas “a 
Je vais à l'école et je suis dans ie || 


grade Je travaille 
rm ea he L_ Costumes Swagger, 
la messe tous les, matins. J'aime bien et plus, Æ: - 
ga. Si je pouvais la dire un jourt-_. \ 

) ‘J'ai un petit frère qüe j'aime beau- Faites vos ACHATS DE PA- 

n.;| coup, il s'appelle Marcel l'a deux QUES de BONNE. HEURE 14 
[ans Quand j'arrive dè l'école je ren- et profitez de nos yrix d'OU- Tr 
tre mon bois; après que Jai fini*je . VERTURE du PRINTEMPS. | LU 

Ki 0S “LAN EE © CNP AT a: VARIE . 
"us f { “- 


uen enmcss 


pl 
+°| 
hi 


service eut lieu à Saint- 
Baptiste, le 16 suivant. 
Nous offrons nos plus sincères con- 
doléances aux familles éprouvées. 
_ La famille Guillaume Hébert dést- 
{ re rémercier les personnes charita- 


DH 
ge 


* bles qui ont bien voulu lui témoigner 
?' de la sympathie à l'occasion des tris- 
* tes circonstances de la mort de leur 
chère enfant Berthe Valois, Agée de 
13 ans, décédée le 26 février dernier. 

Les familles Frédette et Lambert 
rent ‘également rémercier tous 
qui ont sfÿmpathisé avec elles 
leur deuil. 

Baptèmes 

Le 18 février: Ada-Denise, fille de 
M. et Mme Alfred Gariépy, fils. Par- 
rain, Alonzo Lavoie; traine, Lépes 


D 


ÊR 


* Gariépy. 


un L& 11 mars: itarte-thiilie lois: 

…nime, enfant de M. et Mme Napoléon 
Baril. Parrain, David Fillon; mar- 
raine, Corinné Gauthier. . 

Le 11 mars: Joseph-Denis-Aimé, 
enfant de M. et Mme Firmin Barnabé. 
Parrain, Aimé Barnabé; marraine, 
‘Berthe Barnabé. | 
© Nos félicitations aux héureux pa- 
rents. 
” “Le Père. Pro” . 

Plusieurs personnes de notre pa- 
roisse sont allées lundi dernier, le 12 
‘mars, vôir la fameuse pièce du Père 
; Dragon, 8.J., ‘‘Le Père Pro, repré-' 
: sentée au CoHège de Saint-Boniface; 
Nos’ gens en ont dit beaucoup de 
bien; üs ont loué surtout les acteurs. 
Diction franche, gestes justes et a- 
gréables et up Haturel de bon aloi. 
Le tout ndrait été parfait, croient- 
ils, si l'auteur mous avait montré 
davantage le. sympathique Père Pro 
dans le dernier acte. Son rôle sem- 
blait trop secondaire. 
ne sont pas, des artistes, mais ils le 
‘sont assez, cependant, pour pouvoir 
raisonnablement féliciter nos coillé- 
giens pour leur beau succès. 

em te de— 


SAINT-PIERRE 


. Un événement qui mérite d'être si- 
gnalé vient de se passer dans notre 
village. Depüis Jotigtemps Je public 
désirait voir un changement -dang le 
personnel du garage,”cés personnes 


Canton, Chine, le 14 février 1984. 
Gloire à mtre bon Père Saint Jo- 
seph! Nous venons de recevoir une 


RE he: M. A- 
lexantre Gegnon. 


lard € “ature. 

OCANADAI * EE 

M es scsouité 1e Ati dé 
dŒstin mé président de l'Association. 
Les aipr"'issements delà foule üi- 


“ent L'ogremrtent que le conférencier | 5 


ouit-de: l'estime et de l& confiance 
des Canadiens français du Manitoba, 
qu'il est reconnu comme un zélé et 
dévoué défenseur de nos causes. Al 


narque de protection bien spéciale de | Les avis :joint sés mellieurs voeux 


fs part We 465 Deus ouets proue 

“‘r2 publier à sa louañge. 

Depuis quelques années la ville de 
Canton se modernise: des rues larges 
[st spacieuse remplacent lés rues étroi- 
tes existant: auparavant. D'après :le 
nlan tracé, une: de céês rues 

‘ire disparaitre notre principale 
mairon, construction à trois étages, 
unsi que la moitié de notre jardin. 
Dans les cireonstancés actuelles e'é- 
ait un désastre Tout fut mis eh 
uvre pour conjurer le péril qui pa- 
raissait imminent. Prières, ‘sumplica- 
tions, démarches auprès des autort- 
lés, etc., tout semblait inutile. Nous 
espérions cependant contre toute es 
pérance, remettant cette affaire éh- 
tre-les mains de notre si bon Père, 
et promettions de faire publier! Nos 
ävoné expérifnenté une fbis de plus 
que ce n'est pas en vain qu'on ‘se | 


# coux des pardissiens de L4 Broque- 
rie à l’occasion de la fête patronale 
fe M, Vabhé, il nous para durant 
trop pet: de témps eur le dernier li- 
ve de l'Abïé Lionel Groulx, l'Ensei- 
Etement françalssan Camäda, qu'il 
rpm Île un ‘mantiel d'émsitie matio” 
nale”. 

M. le Conférencier nous fait assis- 
ter aux luttes des minorités françai- 
ses ‘de toutes les provinces canadien- 
nés: Nouvclle-Bcosse, Ile du Prince- 
Edouard, Nouveau-Brutiswick, Terri- 
toires dur N.-ŒX et Manitoba. Il nous 
les montre venant toutes à-leur tour 
prétenter leur requête devant les Par- 


|‘ements pour obtenir aide et protec- 


tion en vertu de la clause 98 de 
l'Acte de la Confédération, mais se 


oùa | voyant toujours léséesset suerifiées 4 
ja masorité. Avait-on recours au Con: 


|seil Privé” la défaite se faisait plus 
confie en cet Avocat des causes de- | pi 


complète et plus hwmiliante, Ce Con- 


sespérées. Grâce certainement à $a seil, ditsil, n'est pas fait pour nous, 


puissante intercession, le projet ést 
djourné, ce qui nous fait espérer qu'il 
sera abandonné. 

Nous, espérons en outre que le éé- 
leste Pourvoyeur de la Sainte Fa- 
inille kera notre secours dans Îles 
temps difficiles que nous traversons. 
Un des résultats de la crise finp- 
cière actuelle est la diminution dés 
rècettes de lOeuvre de la Sainte- 
Enfance, Soutién de notre Crèche ‘et 
de notre Orphelinat. Les âumônes en 
faveur des Missions ont aussi dimi- 
nué dans la même proportion, de 
sorte que nous nous trouvons dans 
une situation vraiment angoissante. 
Ici, à Canton, c'est par milliers que 


Nos amateurs |nous recevons les pauvres petits en- 


fants abandonnés et leur procurons 


la grâce insigne du baptême. Les en- 


fants viabies, après un séjour chez 
des nourrices,-—seul moyen de leur 
sauver la vie—passent à l'orphelinat 
où nous les formons à la pratique 
de la vie chrétienne. C'est l'avenir 
de cet orphelinat qui nous cause ac- 
tuellement. de si vives iñquiétudes. 
Pulgse notre céleste Protecteur 
nous Venir en aïde, irispirant à de 
nombreux bienfaiteurs la pensée de 


n'étant ni de notre langue ni de nos| nous secourir dans cette extrémité, 


croyances Aujourd'hui, nous sommes 
heureux de savoir qu'un des nôtres, 
M. J.-H. KRajotte, 4 fait l'acquisition 
de cet établissement et qu'il en pren- 


dra possession la dernière semaine 
de mars. -* 
Connaissant les principes d'affai- 


res de M. Rajotte, nols sommes as- 
œurés d'avance de recevoir un bon 
mocuell à son établissement. Il nous 
assure qu'il s'efforcera toujours: de 
donner une entière satisfaction à ses 
cents. , 

Nous espérons, avec ce changement, 
voir aurgir autour de çe garage des 
affiches bilingues qui sattront ehar- 


r—mer l'oeil non seulement des patois- 


siens de St-PiéfFfe, mais aussi des dis- 
tingués visiteurs qui nous font l'hôn- 
neur d'une visite de temps à autre. 

Nous félicitons M. Rajotie et lui 
souhaitons bon succès dans sa nou- 
velle, entreprise. 
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KIDNEY 
PILI 


le 
dos, rhimatismie, troubles de la vessie 
et les 


maladies | de façon fort adroite la cordiaie bien* 


1fin que its puissions continuer les 


oeuvres entreprises pour la gloire de| je voeux à notre 


Dieu et le salut des âmes! 
Les Soeurs Missionnaires de 
llmmacylée-Conception. 
Boîte postale 93, 


Canton, Chine. ° 


LA BROQUERIE 


Soirée mensuelle du Cercle local 

Vraiment il est consolant et encou- 
râgéant de voir notre spacieuse sälié 
se remplir de paroissiens à chaque 
réunion mensuelle. Il est évident qu'on 
se rend compte de l'importance qu'il 
ÿ a d'unir ses forces pour la sûryi- 
ance de notre race, et qu'on ne sau- 
tait trouver une meilleure occasion, 
tout en s'instruisant, de réchaufter 
son patriotisme. 
que nous avons MÉRrR DU pläi- 
sir d'entendre depuis quelques mois 
ont pour beaucoup contribué à atti- 
rer nos gens Cette. réunion de mars 
voincidait avec la fête de notre dé- 


été préparé par nos bonnes religieuses 
et exécuté par nos enfants de l'écôle 


St-Joachim. M je sg Lacerte, 


Voici quel fut de programme de la 


Canadiens français IL pariera tou- 
jours èn faveur de l1 force politique. 

Comme première conclusion de ces 
dnnces historiques: “Ne, nous pré- 
sen‘tons jamais devant les Parlements 
pour üne question de français ou de 
religion|, | 

Deuxièrne conclusion: : Que faut-il 
faire alors? 

“Ce que nous faisons avec beau- 
coup plus de résultats depuis 1916. 
| Mettre nous-mêmes le françaçis et 
\la religion à l'école. S'encourager et 
tenir bon, avoir cConfianee. L4 Pro- 
vidence veut et voudra, espéroris-le, 
que nous demeurions Canadiens fran- 
[se çais catholiques. 

Au nom du Cercle de La Broquerie, 
M. Deslauriers félicita et remercia le 
savant conférencier. Tous les Cana- 
diens français de La Broquerie- gar- 
deront kagtemps le souvenir de gette 
causerie èt espèrent que cé n'est pas 
la dernière visite que M. le Confé- 
rencier nos. fait. 

- Nous connaissons les oeuvres pc- 
complies par l'Association depuis que 
vous en êtes le distingué président. 
Votié”visite fait du bien et nous nous 
la souhaitons encore. 

Voeux de fête : * 

Cette soirée devait se terminer par 
dévoué pasteur. 
Ce furent d'abord'les enfants de Yé- 
cole qui exprimèrent toute leur grati- 
tude et joignirent à leurs souhaits-un 
| riche bauquet spirituel. Les parois- 
siens, à leur tour, présentèrent à M. 
l'abbé Couture un adresse pleine a 
rec pales. Cette adresse fut 


\ 


et le félicita d'avoir marché sur lés 
iraces de notre vénéré curé, M. l'abbé 
\lexandre Giroux. Les oeuvres ac- 
complies par celui qui le remplace 
vont tout à l'avantage des parois- 
siens. La jeunesse et l'enfance sur- 
tout vous deivent beaucoup et nous- 
mêmes nous souhaiterions de vous 
Frsséder toujours auprès de nôtre 
curé qui trouverait en gr à auxi- 
liaire très précieux. 
de fillal amour et de ps Es 8 1 
up petit garcon vint déposer devant 
l'ami de l'enfance et le directeur des 
âmes un magnifique bouquet d'argent. 
M. le desservant reçut avec émo- 
tion ces marques de reconnaissance 
et les vobux qui s'adressaient à lui. 
Il remercia paroissiens et enfants. Je 
ne fais, dit-il, que mon devoir. Je 


… Réf imée dé M. le Desservant Adé- 


Benrre— 
m2 mn — 52504 Beurre de Crémee frais no 1 F.O.B. 


HÉDeEUs TOME. PR 27% 
+r Mn M us 28 
sad 55.25 | Spécial. #6 
+ #800--54.00 | No 1" | ne 
Te 2 TN pins M 
we 7: (M'après ln classification du 

| Ordinäires Souvernement (fdéral) 

Four” Oeuts strictement frais 
ou “A pros," hr GouaRRe 13 
asile Bons LATE "A" moyèns, ‘la dotigaine 16 
“ILE à 71: LL. 913-417 Oeufs “BE”, la dou: … SR L) 
“"AUBIGNY Oeufs “C', le ‘dous….!.. . ‘j0 

RS = Bons." $225 $500| Farine 


Au soir dù Gti lernier, M. et 
Ulysse St-Jacques avaient la 
douleur de perdre leur. petite Clau- | ponnes 
as |dette, ägée de 14 mois. L'enfant, en- 
cote bien port=nte vendredi, s'étei- 
nait doucement mardi ‘après quel- 
ques Jours de maladie. Que ce petit 
‘mac, du haüt Au ciel, protège la fa: 

mtie qui je pieure et à qui parents 
# SERA offrent léurs sympathies bien 


Ortinaires "7" AL 59-4200 Prix de détail pour les marques 
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Yattira; on devrait diré aussi 
cuil re. les jeunes, Cat, allant as 

sister à un débat, i! fut suivi d'un # 
grand nomb:c de jeunés que la salle 
a'en pouvait plus contenir, Tous fit- 
rent agféablement surpris. On avait 
bieh enténdy parler de l'Avant-Garde, 
mais qu'est-ce que c'était, beaucoup 
F'gnoraierit. tenant on le saura. 
C'est iine très belle association qui à 
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Yorisant les avocats de la cam 

MM. Théodore et Ernèst' Tétreauit 

ont donc gagné teùr cause. Fe 
‘Qui äurx le privilège de pénétrer 

encore une fois dans ce sanctüaire de 

l'Avant-Garde?” A Îà prochainé réu! 

nion, qui nous y ftroduira? Sf M. 


POUSSINS DE TAYLOR 
Qualité sapérioure, rénintance et 
vitalité 
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… RENSEIGNEMENTS AGRICOLE — 


La situation agricole 


Afin d'appeler l'attention ‘dés. cuiti- 
vateurs et des autres intéressés sur 
les renseignements utiles que peu- 
vent leur fournir les services du gou- 
vernement, dix comités composés de 
fonctionnaires des Ministères de l’A- 
gricuiture et du Commerce et de l'In- 
dustries sont à l'oeuvre depuis plu- 
sieurs années, rassemblanÿ des statis- 
ques et d'autres pan Aer cou- 
vrant toute la situation agricole. Le 
rapport complet que lon peut se 
prôcurer en s'adressant au Bureau 


des Publicétions, “Ministère de 
Lu Agriculture, _ Ottawa, traïlle de 
l'offre ét de la demande, de 1!a 
concurrence et des prix, des 


transports sur les marchés et de la 
vente, des quantités entreposées et 
des produits de la ferme, des tendan- 
ces de la production et, en somme, 
de tous les sujets importants, au pays 
et à l'étranger." 

——— 20 02h 2— 


Il n'y a pas : meilleur 
Agneau que ‘agneau 
“canadien 


Le Ministère fédéral de l'Agriculi- 
ture prétend que l'agneau qui se pro- 
duit sur les fermes Canadiennes n 4x 
pas de supérieur dans le monde en- 
tier; mais c'est. là un fait que les 
consomipateurs canadiens ne parais- 
sent guère apprécier, çar notre. con- 
sommation d'agneau par tête dépasse | 
tout juste sept livres. 1] s'est abattu 
en 1955 quelque BUO0OU agneaux de 
plus que l’année précédente. Plus de 
85 pour cet de notre viande d'agneau 
provient de jeunes agricaux produits 
sur l'herbe, sur les pâlurages gras et 
riches qui s élendent depuis les Mon- 
tagnes Rocheuses jusqu'aux océans à 
l'est et à l'ouest. 

.Læ'surplus de cette viande d'agneau 
est mis en frigorifique pour être con- 
sommé en hiver et pendant les pre- 
miers mois du printemps. A l'heure | 
actuelle, ces stocks se grossissent er- 
core des abatages hebdomadaires d'a- 
gueaux nourris au gr#in, qui se pro- 
duisent principalement sur’les prai- 
ries et dans La région au pied des 
montagnes, et qui. engraissés | 
dans l'Ontario. L'industrie 0 Me s'ur- 


sont 


ganise graduellement madis solide- | 
ment, @ bien que m ménagère peut 
toujours trouver aujaurd'hui une pro- 
vision régulière de viande-de choix 


La consommation de l'agne a aug- 


mente tous les ans et la production | 


se développe de façon correspomdante 
pour suliffaire la demandé. 

Ce serait uné bonne Chose que 
modifier tégbrement le menu de la fa- 


de + grains meurtrif, 


mille pour y faire entrer plus d'a- 


gneau d'une semaine à l'autre, et le- 


moment est bien choisi pour propo- 
ser éé changement. C'est certaine- 
ment une des viandes les plus saines 
que 
mille; on peut la servir chaude ou 
froide, Gigots, rôtis, côtelettes four- 
nissent toute une variété de viandes 
parmi. lesquelles "on peut faire son 
choix. Comme il ne saurait guère être 
question d'exporter Ce produit, faute 
de débouché, plus on achétera d'a- 
gneau plus on pourra exporter du ba- 
con pour remplir le contrat que nous 
nous sommes engagés en signant l'ac- 
cord Commercial à Ottawa. 


+ 


em 


N'employez jamais pour la 
semence du grain qui a 
été abimé 


{Notes des fermes expérimentales) 


La plupart des sols que l'an..em- 
ploie pour la culture du grain sont 
infestés de champignons qui causent 
des maladies de la racine. Les ex- 
périences qui ont été conduites au 
latoratoire fédéral de recherches sur 
l& rouille à Winnipeg ont fait çhaire- 
‘ment voir que lorsqu'on sème ge la 
emence qui a été ahbimée, la récoite 
qui en résulle est toujours beaucoup 
plus atlaquée par ces champignons 
que celle qui proviemt-lle semence in- 
tacte. I suffit que le grain de se- 
mence soit légèrement abimé pour 
qu'il perde de sa valeur. Si, par exem- 
ple, les couches de son sont rompues, 
même très légèrement, les champi- 
gnons ont l'occasion de pénétrer dans 
le grain et de s’en nourrir. La nourri- 
ture 
du grain doit servir à la jeune plan- 
tule tandis que celle-ci développe ses 
racines. Les champignons, en enva- 
hissant les grains, privent la plan- 
tule de cette nourriture. Lorsqu'il 8, 
| réussi à s'introduire au milieu dé cet- 
te provision de nourriture, le eham- 
pignon se développe vigoureusem”nt 
| dans le voisinage immédiat du grain 
ct les jeunes pl:niuies sont grande- 
ment handicappées dans Jeur lutte 
pour la vie. Affaiblies par le manque 
bn nourriture, entour 
| par des ennemis n 
| reux, 


mbreux et, vigou- 
elles ne peuvent guère résister, 
elles meurent, la récolte 
| mée et le rendérent 


est clairse- 
cst pauvre. 

Le gram:-de se: 
IN€IK 


nence esi générale- 


batidge. Les denis branliantes ou ma! | 
cyhndre de la bAi- 


*s extrémités du 


ajustces dans le 
tueuse, le déréglag 
Teytintre pont -ics 


e € 
krtindes causes des 
« L] 
fendus ou abimeés. On 
enkver les 


peut, par 


le, Kamisage, 


2OP DE MAIS 


"ire 


BRAN 


UN sirop de table pur, 
-nutritif et bon marché, 
Les enfants en adorent --. 
le goût. 


LME CANADA ST ARCI! DO. LIMITER. MONTREAL 


_yærains concassés ou fendus, mais on 


ces et attaquées | 


endonunagé pâr le procédé üe| 


[ter aütre 


ne peut eniever de cetle façon les 
grains meurtris ou légèrement endom- 
magés. Si la proportion de ce dernier 
dans le grain de semence est élevée, la 
récôlte qui en résulte est {xès expo- 
| sée Aux attaques ‘des maladies de la 
| racine, 
J.E. MACHAECK, 


FOR pue Syer dans In D el Lzhoratajre fédéral des recherches sur 


la rouille, 
Se | Winnipeg, Man. 


”L'empotage des plantes 


Le meilleur moment pour changer 
les p'ants de pots est le commence- 
ment du printemps, dit le Service 
d'horticuiture du Ministère fédéral 
de l'Agriculture. C'est à ce. moment 
que l'on doit tailler et rabattse :jes 
géraniums, les bégonias, lés coleus et 
les p'ants du même genré qui ont pris 
une mauvaise forme. 11 est bien rare 
que les plantes aient besoin d'être 


* rempotés pendant l'hiver et fil faut 


éviter de faire cette opération trop 
souvent. Pour qu elles puissent fleu- 
|rir abondamment, il faut que leurs 
| racines soient bien enchevétrées. C'est 

une excellente précaution que de met- 


|'‘re au-dessus du trou, pour l’égout- 


temeñt, un morceau de pot retourné 
que l'on recouvre d'une petite quan- 
tité de gravier où de morceaux de pot 
cussé ou d'escarbilles. On ne recom- 
Mande pas dé se servir de boites de 
ferblanc ou d'autres ustersiles à Ja 
placé de pots, mais si on est obligé 
de le faire, alors qu'on n'oublie pas de 
pratiquer une ouverture d'au moins 
un .demizpouce au fond de ces boîtes 
pour que l'eau puisse s’écouler, Lérs- 
du'on rempote il est bon d'enlever une 
partie de la vieille terre et des raci- 
nes. Les plants et les boutures doi- 
| vent être établis fermement, il faut 


| 


qui est emmagasinée à l'intérieur | prendre les soins nécessaires pour que 


les racines ne soient pas endonima- 
gées. Dans le pot rempli, la terre de- 
vrait être à un demi-pouce du bord. 


€ 
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Pourquoi garder des abeilles 


(Notes des fermes expérimentales) 
D y avait en 1927, 2,050 ruches 
d'abeilles en Saskatchewaÿ et en 1983 
ce zombre avait été porté à 8,804. La 
production totale de miel en Saskat- 
chewan en 4927 était de 500,974 li- 
vres; en 1983 elle était de 925,546 li- 
lie La production moyenne de miel 

pa (Me dans cette province pendant 

+ ie années ‘1927 à 1933 a été de 


livres Ces chiffres montrent l'é-| sortes varie suivant la souche des | 
| tendue des progrès que l'apicuiture | 
as faits en Saskatchewan, et comme 
l'essor de l'industrie a.été à peu prés! 

même dans le Manitoba et l'Alber- | des, et la ménagère qui désire avoir; 


| ta, 


est 1ouwt. probable, que l'Ouest 
du Canada fourñira dans l'avenir une 
pariic importante du miel .d'expor- 
| tation. .es prix du miel sont relative- 
| ment plus élevés au Canada que dans 
+ Pays, à Texcepuon de ja 

- vuvelle-Zélande, et le Canada occu- 
| pe aujourd hui une siluätion favorable 
sur ** inarché anglais La surproduc- 
tion de miel est dohé peu ‘à craindre, 
lu moins pour quelque temps, car le 
liyarme-Uni et l'Allemagne sont de 
grands ln} -tateurs de. <e- produit- 
Ceperiamt, le premier objet de"l'api- 
culteur est d'avoir du miel sur se 
able, pour sa famille. 

La sation expérimentale fédérale 
de Scott, Sask, « gardé de dix À 
vingt covunmies d'abeilles pendant dix 
ans, afih de donner des renseigne- 
ments puisés directement sur place 
à Lous ceux qui désiraient ed avoir 


Es moins, CU SD 
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38 livres, 
le 
pe 0.90; LE CENT, #5.00 
ferme, et Led] 
couverture ! # POUR, #00! LR LE CENT, ps - À 
fini désire Ÿ—LA DOUZ, $100 


Eten ra DORE 7 NUE FRS rames, 0609 

* Coktlection d'arbisies, d de chague espèce, 82.50: 
AMANDIER À FLEURS: CHEVREFEUILLE: SPIREE 
 HOUTI: SURKAU DORE: SURÉAU ROUGE FRUIÎT: LILAS 
© LOSA: 2 TREILLES INDIGENES; 2 DOUCES-AMERES. 


Demandez la liste de prix ? ñ 
RES AUBIN 
in, Nurseries) 


VAN. 
VIL- 


—_ 


sur  rexpiatalién du rucher. Les px- : - + * F4 re 
par l'Allemagne et les Etats-Unis, le | sourd, fait un deuxième invité. , . 


'-ériences comportaient la comparai- 


lon des ‘abeilles en paquets ét des a- Questionnaire de la Jeunesse: selle- — .,]i est sourd? 
beilles hiyernées, les moyens de ré- rie et charronnerie de M. l'abbé E-| __ Oui, le malheureux, il ne cen- 
gler. l'essaimage, les. méthodes d'hi- tienne Blanchard, la Conversation de MS ue 


vernage, l'élevage des reines et l'éle- 
vage des rejrdes pour la production de 
la SE et pour la douceur. 

bn a - d Æ'‘prairies nues 
rx ‘à Scoti i, élevage des abeilles 


ae _peut reussir. , que sil y a des 


cousine Kauvette, articulet suivi de 
sa Correspondance, L'lerte bonne] -- Alors, on er os dr lui 
femme publiée dans -la série de NO8! dire que :c'est, fini! . Det i 
Chanscas populaires recucillies par 
M. E:-Z. Massicotte, les Avant-gardes 
de l'ACSÆ., une page d'histoire re- 
latant une épisode de M. Jérôme dé 
la Dauversière, le concours mensuel, 
complètent Ja dernière livraison de 
l'Oiscau bleu, rêvue illustrée pour } 
jeunesse, publiée par la Société Saint- 
an-Baptiste de Montréal. 
Remerciements sigcères aux pa- 
ents ‘qui donnent comme cadeau à 
leurs enfants un abonnement à }'Oi- 
eau b'eu et aux éducateurs qui en 
reccmmandent la lecture à leurs élè- 
ves. 11 suffit pour recevoir l'Oiseau 
bleu pendant dix mois d'adresser un 
hon de posie de 50 sous au Directeur 
de l'Oiseau bleu, au numéro 1182 de 
la rue Apanres, à à Montréal. 


-. — 


verture du dernier numéro de roI- 
seau bleu, saisir sur le vif l'un des 
groupes gracieux qui participent â 
la fête du Mardi gras. Procurez-vobs 
cette livraison et vous verrez. 

Lisez Grand'maman de Mlle Marie- 

Rose Turcot; vous goûterez ce récit 
tout plein de charmants souvenirs et 
le gentil babillage de Criquette et de 
re! Mono, deux enfants espiègles à n'en Je 
pas douter. 
. Lisez la Lettre ouverte à Mile Mar- 
celle Gauvreau, directrice de la ru- 
brique des jeunes Naturalistes. Quel 
dékicieux régal de pommes capadien- 
nes et quelle captivante leçon de 
greffage! Voilà une manière pratique 
de se récreer et de s'instruire. 

Michelle Le Normand continue à 
ous décrire le personnel du * “838” 
qu'’eite a connu pendant son séjour” 
à Paris; cetie fois-ci, elle brasse le 
portrait du professeur de philo et de 
l'äpoäriteur et l'artiste James Mc- 
Isarc les a caricaturés. 

Une vierge iroquoise, Tékakywitha à 
k1 Prairje dé Mme Juliette Lavergne, 
le Petit dictionnaire du philatéliste, 
texte Jlugtré de Umbres-poste és 


RE OT 


‘Un sou du rs 
Prix rédui 


COTE _. 
PACIFI 


VANCOUV. IFIQE TORIA 


de. l'Ontario (Port-Arthur ,ef' 
ouest), du Manitoba, de la Sas- 
katchewan et de l'Alberta. : 


Du 24 »u 31 MARS: Ink 


Fab er rt 


dans le voisinage, 
tieurs ‘méllitérés"” 


rares.  Malhcureuseniéht; va 
dont on fait du foin a sois : 
qu'il est encore dans Sa bp 

teur, et le nectar vénir de LR 
lilot qui est laissé,sur Di ; pour for- 
mer sd gaine ou‘pour servir de pa- 
turage. Cepeñdäñt, dans les' districts 
où se trouvent beaucoup d'arbrés in- 
digènes, il y,.4. généralement suffi- 
samment de fleurs sauvages pour as- 
surer une produ:tion raisonnal}è de 
miel . 

Pour f:-iiter la lutte dont re les 
malädiés dés abeilles et lémpécher 
Jour propagation, on exige que tous 
les apicunétrs s'nfsérivent au Sérvice 
de T'äpiculfère à la capitale de leur 
provincewespeetive, et epmme les ma- 
ladies sont toujours transportées dans 
Les rayons, ‘ft est interdit d'expédier 
des abéilles en dehors des provinces 
+ moins qu'elles ne soient en paquets. 
On peut facilement se procurer dés 
ruches et du matériel apicole en s'a- 
dressant à une maison qui reçoit des 
commandes par la poste, et des abeil- 
les en paquets par l'intermédiaire du 
Service d'apiculture à Edmonton, 
Régina ou Winnipeg. 

On peut obtenir des publications 
traitant de la manutention des abeil- 
les en paquets et de l'exploitation gé- 
nérale du rucher en s'adressant à Ja 
station expérimentale fédérale de 
Scott, Sask, ! 


— s- 


Le chanteur D de 
À une matinée aftistique et ltté- 
raire, un invité baille dans un coin. 
Après un poërne, larmoyé, c'est au 
tour du ‘chanteur inconnu”. 
— Dieu! qu'il chante faux, l'animal, 
dit l'invité. 
— Ce n'est pas sa faute, 


il est 


Le plus bas prix pour 
la plus haute prit 


Semences de jardin et de ts 


mn 


AR niet avec bus des raisons à | 


anciernes et les dignes de. ronfia:-e du 
“haut du pavé PL marchés di monde). ie , 


E. VAN NICE, 
Adjoint au Régisseur, 
Station expérimentale, 


ot htm mm met Lo 


de veat-e pour le PLIS BAS P IX 
Heptt, Bain CATALOGUE DS DE SE MEIL 
NPD EUCIE DT LI DE SEMENCES, le 
L'agneau de _bonne qualité | LE GOUVERNEMENT) 
| quets de 3 sous, 4 fous (et D )e où de VRAC ont 


Le vs des via ce eee Faites votre, éommande sur n'’insporte miblle liste rires semences 
ou voyez ma collection de plus de L{ variétés, Je remplirai la com- 
maude à votre enticre salisfaclion—probablement moins cher: dans 
quelques variétés, mais jamais plus chef que je pus bas prix ani : vous 
aura été quoté ailleurs. ; 


Je vous remattrai sua un 
NOUVEAU COUPON. DE 
MARCHANDS" d'une, valeur 
de 25 sous en semences GRA- 


à 2 


Je ne c-mpte pas sur le senti nent pour! vous Médre, Coc! est un défi diréct ct radical sur 
la base du prix pour les SEMENCES DE JAFLNETTE CHAMP, les M fé D 
jamais produites la nature et une’ culture ex péri pile ét 

qu vous sert 


Achetes vns semence] de yotye. marchand #5 le magasin” 
… fidèlement, 265 jours par aunée, + 


 Jaimes-mor mériter votre confiance sutenue par 4 Es 3 
impeccable , 


offre, Vous ferèz 
tire at Ar Re 


animaux et le Soin avec lequel ils: 
@ui été nourris. I en est de méme | 
de l'agneau comté des autrès vian- | 


de l'acneau de bonne qualité devrait | 
apprendre à connaître ses caractères | 
dis‘inctifs, L'agneau hâtif d'hiver et 
les agneaux de “Pâques” sont entié-+ 
rement pourris au lait. Les quartiers | 
st généralenient légers, les mor- 
‘ceaux pètits et la viande d'une très 
tome qualité. Les:os sont relative- 
ment mous et d'ufe couleur rose vif. 
Le poids idéal des agneaïx abattus 


Les Poudres à. Vers de Miller ot 
prouvé-leur - valeur. -Edies pe causent 
aucun iroublé d'estomac, aucune dou- 


des véfs est imperceptible. Tout de 
même, leur action ést complète, el 
dés la première dose, le malade est’ 
dans une condition et les 
troubles internes cessent, 


‘ 


re 


cinq heures. 


. thon. Téléphone 4995415. 


LE 


— 


63 M du € 


184 + 


GE 


+. 


Nous espérons que cette organisa- 
tion de toute !a jeunesse de notre 


Le premiére déciamation à été don- | n° de tâche dé tenir une | 
D'OR CS AU CNT ds He bare Pr Le 
à ur go ne mggen 20 est de grouper les jeunes ensemble, d2 “Ohielé 30 he de: | 
2 “Les deux Pharmaciens” furent 1n-|% lee cultiver. I aussi mention-| | 
; da plupart, Pernisssient sur la some nes ci un programme ré |°** hümatismes et lui rendirent us “ne 
ES eu rite de dense ça ques da ré ” on ESS “velle _ édition” de voiture: de ‘famille 
auditeurs qui soulignérent les passa- | ** 9 Premier ordre pour ls seule pa- : Eatonia. : 
Les mittnnte der dù test fau, [70isSe française dont le but est de  WINNIPEG 2 
pr Les rôles ét leg mu | "reparer ls foi à de À {| , 
| wants: Julianos, Arthur Gloux: Aj-| "°° Soupe national de Winnipeg. 7 | < Fe 
bertus, Albert Ghux: Clovis, Lucien |, uivit une réunion exclusive des| Une conférence illustrée sur. _}. Confiance 
Bourbonnais; Léocadié, Juliette Vii. | /°""es dans le but de fédérer sous un la Suisse Te, 
“leneuve: Hortensia, Olga Poirier; ga [fon entre D ds ad on" 2 {| #3 Sûreté 
bine, Elisabeth Germain. pa ordre ane ge re D EU ES Dei 
a gg Ben pass ; | sum des groupes Ont été choisis pour lune conférence avec projections eus ||} 06 à 3 
Po ver Mie Eva Corn mans |(orm0er exécutif central: M Herve|i, suime Cètte causrie sera si] 4, Facilité de contrôle 
rt Len Le 3 rien que A-C-LC. M Jos lies auspices de T'Aliance Français | | 5 L 
, Lucienne Jeannet orme, Président du Club Sportif, | 4u Manitoba. + Éga ité 
M. Louis Baudry, Président du Ten- ————2 20 — Ë x j É 
Mile Jeanne |, M Denis Belair, Président du| wca2 | | fr.) ua P à né 
était très bien et maigré 1a| cu D : L'amsemtiée eut | Fédération des Femmes Ca |} és ‘74 % 
ensuite M. Victor Bonin comme Se- nadiennes-Françaises Cette nouvelle voiture peut être conduite sur, n'importe quel chemin—à n'importe quelle vitesse du bras de la 
M. Victor Bonin déciama ensuite thés, PE 2e Vos 08 ranimisétée, re oeagnrgies À, Ange nd ons | bonre—pgi.cn ” “er ec sdore vote pr ke pr 


Tous.les poids importants ont été savamment distribüés—la partie supérieure du bébé Gquand 
il s'incline) est au-dessus d’un essieu, les pieds au-dessus de l’autre essieu, et la bouteille de 
fait repose dans le fond de la-voiture à moîns qu'elle ne soit ailleurs. . . Ce qui donne une fa- 
*cflité de motion presque incroyable sans efforis—sans secousses—ferme et d’une sûreté qui 
révolutionne la conduite de ‘voitures de bébés. ‘ 


. GIGUÈRE 


paroisse apportera à nos activités de |. 
BUOUTIER À|runité, de la bonne entente, de l'en- 


HORLOGER  — 
+ furet 


. 


Réparation de montres. bijoux 
1 25 d'expérience : 


ans 
np D'UN AN 
181, ave Proves St-Bonifnee 


PETITES ANNONCES 


Parmi! ses autres charmes, mentionnons son fini brillant —Jongue charpente acier, capitonnée entièrement en 
cuiretié, poignée tubulairé en acier, nickelée à l'extérieur. Ressorts extérieurs en acier — courroie suspéndue— 
roués-bicycle à rayons, pneus en caoutchouc épais —garde-houe sur roues arrière—capote pliante. Prix, #29:50 


. 
Jeudi 15 mars a eu lieu-la visite À; 
l'Orphelinat St-Joseph. Mais est-ce. 
bien un ©rphelinat ? N'est-ce pas plu- | Ï 
tôt “La Maison”, cet établissement 
rempli de fleurs, de plantes, de sou-| ! 
rires? Les 110 “petits” frais, bien ||! 
portants révèlent bien le confort et! 
tout le bonheur que les chères soeurs, 
très maternelles, Jeur procurent. Rien 
ne manque à St-Joseph: le confort 


L 
Grande partie de cartes, organisée 
Par les Dames de la Fédération. C'est 
dire que ce sera un succés. Ces Da- 
mes ont encore bien voulu se char- 
£&er de cette soirée afin de vénir’en 
IN aide au soutien de notre érole. Sa- 
Tarit: ? %e Pâr mot. Minimum:|chons les encourager en venant en 
50 sous par insertion. Le paiement | &Tand nombre leur témcigner notre 
doit toujours accompagner la copie appréciation. 
de l'annonce, Vendredi Sa/nt 


—4 ltés ée soi t A 


' 


Les petites apnonces doivent nous 
Carvenir au Plus ta: 
OEUFS ET PFOUSSINS A VENDRE 
— Gros Leghorns, . Rocks barrés, 


Notre chorale est à préparer son 
7rogramme dé la Semaine Sainte. 


tard le lundi soir, | Comme il convient, elle se prépare 


pour la grande cérémonie du Vendre- 
di Saint, centre du Mystère doulou- 
reux. Selon qu'il a été annoncé, notre 
chorale donnera un Concert Sacré et 


Giants noirs, Giants blancs, oeufs, | *écutera à la cérémonie du Vendre- 
Poussins, poulettes. Notre catalogue | di Saint, au soir, ces deux morceaux 


gratuit vous épargnera de|de Gounod: “Gallia” 
l'argent. H. Kilinek, Baden, Ont. 48P.| 467 en larmes”. 


a 


A VENDRE--Patates blanches pour 
semences, certifiées “Irish Cobbler’”’, 
75c le minot. S'adresser À Olier Mo- 
rier, St-Vital, Bureau de Poste Gen- 


N'assurez pas votre auto avent "d'a- 
voir demandé les taux à J. A. Hébert, 


Tél. 93 444, No 562, rue Main. Vous Le p:2fesseur 


y trouverez votre avantage. 


A VENDRE-—Trèfie d'odeur No 1, 


Le sermon de la Passion sera don- 
née par le KR. P. Desjardins, SJ. 


a 


Petite erreur 


43P. En classe, on explique la fable de 


La Fontaine, le geai paré des plumes 
de paon. Un élève lit “Un paon 
muait.” 
— Gustave, expliquez 
le mot ‘muait”, 

Gustave—Muait veut dire que le 


germination 96. L. À Tougas, Ferme 7a0m ne pariak pes. 


ON DEMANDE un bon homme de 
25 à 35 dns, bon catholique, bien ha-! 


bitué dans tous les ouvrages de I1x!|} 


ferme, sachant traire les vaches. Bon- 
nes références, pour commencer avril. 
"S'adresser &°G. F. Deremiens, Law 
rier, Man, 


Café WALDORF 
S44, rue Main 
seul restaurant de ls rue Main où 


Ventes à domicile 
— Quelqu'un demande à vous par- 
ler, Monsieur, Un voyageur de com- 
merce _ avec une moustache 
— Non. Ça ne prend pas _ Di- 
es-lui que j'en ai déjà une! . 


R. Stanners 
144, rue Dumoulin p 
Saint-Boniface TéL 2064 155 


HORLOGERIE, REFARA- 
TIONS DE FENDULES 
ET DE, BIJOUX 
Consultez-nous our vos achats 
de béjoux 
25 années d'expér'ence avec 
Porte & Markle et 
Henry Birks & Suns 
NOUS PARLONS FRANCAIS 


SI vous souffrez de: 


Faiblesse 


et “Cie.:x, fon- | 


TDenus: 
Mme de !» Giclais: présidente, Mme 


moderne touchant presque à l'élégan- x 


ce, l'hygiètie la plus absolue régnent 
dans ce home. 5 
Les enfants, sous la direction d'un 
instructeur, ont donné aux visiteuses, 
hélas en trop petit nombre, une séan- 
ce de gymnastique superbe. Enfin, 
pour terminer, un délicieux goûter a 
Mme Etsell, enttousiasthe, a expri- 
mé à la Révérende Mère Supérieure, 
aux Sceurs, ‘aux enfants, à leur ins- 
tructeur, les sentiments d'admiration 
éprouvés par les dames présentes. Es- 
Dérons que les Sceurs ouvriront en- 
core leurs portes à la Fédération et 
qu'un plus grand nombre de mem- 
res pourront. äller visiter ce mer- 
veilleux établissement, fierté de notre 
ville. 
LA DE] : 

Les membres de l'exécutif se réuni- 
“ont lundi, 26 mars, à 3 heures, chez 
säme L. À. Goyette, 64, rue Home. 

Ch. M. 
—_———— 2405 0 — 


Dames Auxiliaires d-s Ré- 
servistes français 

Le 16 mars dernier ies Dames Au- 

»Liaires des Réservistes français se 

“éunissaient dans les bureaux de la 


Canadian Legion, rue Albert. La réu- |: 


nion avait pour but les élections d'un 

Mme De Denus, pôur cause de san- 
té, a dû donner sa démission comme 
vrésidente C'est avec grand règret 
Que nous la voyons quitter ce poste 
qu'elle a tenu avéc tant de dévoue- 
ment et de désintéressement pendant 
de si longues années. Elle nous assure 
le son conéduts autant que sa santé 
e permettra. 

Mme De Denus « été élue présiden- 
te honoraire par acclamation. ” 


Mme Burgoÿn=, qui depuis si long- 


semps, s'est Louïurs dévouée pour le 
“ten de la société a été élue prési- 


‘en'e 

Brreau : 
Présidente : d'honniéur, ‘Mme :: De 
vice-présidente + : d'honneur, 


} Burrovne: lère vice-présidente, 


“be J. Legouarguer: 2ème vice-pré- 


‘dent. Mrs L Michel: secrétaire, 


Te © Pierchend, réélné par accla- 
mation: trés rière, Ale L. Germain, 
réélüe par acelâmation: conseiilères, 


4 : | 
Mme P. Poihier (réélue), Mme MST 


Mi 
Ng # 
24 
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Notre cercle de conture. (dit de la 
Ste-Famille pour les pauvres mères 
de famille) ouvert en décembre, de- 
vient considérable. Nous avons main- 
tenant 74 pauvres mères de famille 
qui viennent régulièrement coudre 
deux fois par semäiné, Pour pourvoir 
aux besoins de leurs enfants, en fait 
de vêtements. ’ 

Depuis la dernière semaine de dé- 
cembre, nous avons distribué 850 vé- 


femmes sous la direction de quatre 
religieuses. 

C'est une oeuvre très intéressante, 
appelée à faire un grand bien au 


Que de traits nous pourrions citer 
qui intér-ayeraient fort le public! 


LIVRE $TILE GRATUIT SUR 


-EPILEPSIE- 


(LDécouges 


Dersnnes qui ont bien voulu répon- furent interprétés par le Dr Geo. La-| Elle est bonne 


«re à notre demande de secours en |fèche, qui remercia le conférencier. |et pour l'usage externe—La supérid- 
nous envoyant du linge usagé pour Renée DENISET, rité de l'Huile Ecclectrique du Dr 
ñnos pauvres. Si d'autres personnes ‘ Secrétaire. | Thomas vient de ce qu'elle peut être 
veulent et peuvent s'intéresser À no- employée pour l'usage intérne hyussi 
tre oeuvre en mettant de côté tout | Une réhabitation de l'Ile-!bien que pour l'usage externe dans 
cé qui ne leur sert pas en fait de| du-Diable une foule de cas. Pour les maux: de 
vêtements de toutes sortes, nous leur , gorge, le croup, la coqueluche, les 
en serons très reconnaissantes, @ 1 Le histoires courantes sur l'Ile-| uieurs de poitrine, les coliques, et 
bon Dieu qui « promis de récompen- du-Diablé confinent souvent À la beaucoup d'autres maläises, elle à 


ser un verre d'eau donné en son 
g '|légende, détlarait dans une entre- 
Que en ours Gé On Ce RM à 1 Willems. de Coorseton. 


“ésulte un petit effort et un petit dé-| Guyanne anglaise, rencontré en 
rengement, mais On préte 808 | nie do O.-P. Condy, un New- 
ours à une bonne oeuvre et par 1à yorkais qüi possède des terres dans 
>n se rend participant au bien qui s'y En réalité l'île péniteneisi- 
‘ait et au dévouement méritoire des |, 5 Line coionie hospitalière, jo- 
religieuses qui essaient de SOUIRGET | 54 située, intéressante à vistier. 
l'infortune. . F ayant jusqu'à son sanatorium, 1] est 

Si a: 4 RS CNT taire l assez facile de s'en évader, et. les 


… autorités anglaises de la Guyanne, |teint de ma figure en rapport avec 
de donner, prière de téléphoner à :18 aussi bien que les autorités françai- | Celui de ma robe, 
Supérieure des Franciscaines, 51 619, ses, de l'Ile-du-Diable, «'Yÿ  prôtent Le re 
ve Dep engin pe que re te volontiers. Chez le Juge de paix . 
pe À Les journaux et le cinéma ont} Quand vous avêz présenté. votre 
Te 
donc grandement exagéré, depuis! compte à votre créancier, que vous 
Le Cercle Molière vingt-cinq ans les rigueurs de l'Ile-|a-t-41 dit? 


du-Diable, I} n'y a en vérité que! — Il m'a envoyé au diable, 
Le Cercle Molière à tenu son aé-|lIle St-Laurent où les desperados 
mblée mensuelle, samedi dernier, 17 | soient enchaînés pour être employés 
nars, en la Salle des Chevaliers de }aux travaux forcés et de M 11 est pro- 
Colomb, 322, rue Main, sous la pré-!bable que trés peu de détenus ‘se 
ridence de Mme E, Chauvière. ” soient échappés. de 
La pièce de résistance était ia con: “Autres blague courante: les îles 
férence donnée par M. Oesch, gérant | environnant  l'Ile-du-D'able, la colo- 
du Consulat de ‘Suisse, qui choisit nie pénitenciaire fraïçaise, sont 
pour sujet: “L'Obertand bernois et le | remplies de serpents, mails cn n'a ja- 
Haut-Valais”. Avec l'aide de. projec-| ni, entendu dire qu'ils aient dévo- 
Cons: nee, GUN RE Rs ré des hommes ou s'y so'ent attaqués. 
santes par elles-mêmes, M: Oesth a 
su nous rendre la Suisse un pays trés Les caïmans sont de vilaines créa-| 
vivant. Les coutumes du pays et Ja |tures, soit!, mails encore n'en sigpa- 
vie des montagnards furent décrites le-t-on, qu'une -demi-douzaine pari 
avec beaucoup d'ârt et d'une façon année, et les all:gators, s'ils peuplent 
rés insructive. M le Conférencier les eaux à-tel point qu'ont pourrait 
nous a rappelé que la. Suisse est ün 
says où le tourisme à une grande marcher dessus, croyez ven:qne ce 
art et nous a montré comment les “ont les bêtes les plus appr-voiséen 
abitants ont assuré Le confort des} du monde. 
oyageurs érangers par des coûs- 
ructions çà et là, dans les 
Tes. Genève, ville internat'nale de- 
puis plusieurs siècles, nous est appa- 
ve avec ses nombreux en- 
“adrés par le panorama Alpes. 
Cette caserie a été trés goûtée par 
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